
météo SOLEILAverses aujourd'hui; beau et 
plus frais, demain, dans la région 
de Québec Baie-Comeau, Sept 
Iles, Rimouski et Gaspésie 
averses ouiourd'hui et possibilité 
d'autres averses, demoin
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Eclipse de
t a.-

par Hélène ARCHAMBAULT

(PC) — C'est par un vote de 78 pour 
cent que le Syndicat des Journalistes 
de Québec a décidé de rentrer au 
travail, hier midi, mettant ainsi fin à 
une grève de 12 heures au quotidien 
québécois "Le Soleil
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12 heures

Les journalistes ont tenu deux assemblées générales en fin de semaine, l’une pour déclencher un arrêt de trovail et l'autre pour voter le retour au travail.

Faute de travailleurs étrangers, 
les pommes pourriront sur place

par Pau le FRANCE OCTAUX

Si la main-d'oeuvre agricole loca­
le, régionale, nationale ou étrangère 
manque cette annee, on laissera 
pourrir les pommes sur place. Un 
million de ’ minots pourraient 
pourrir sans qu on s'en ressente. C’a 
ferait notre affaire, on pourrait 
vendre la récolte plus cher. Tous les 
ans. on produit trop de pommes ici

C'est là une des réflexions qu'a 
faites M René Vanasse, vice- 
président de 1 Association des pomi- 
culteurs du Quebec — - APQ — après 
qu il eut appris que les pomiculteurs 
du Québec ne pourront obtenir de la 
main-d oeuvre des pays étrangers 
parce que la Commission des acci­
dents de travail du Québec ne couvre 
pas les travailleurs agricoles comme 
elle le fait pour les travailleurs 
industriels.

M Jean-Marc Kirouac, secrétaire 
général de l’UPA — Union des 
producteurs agricoles — nous a 
co.ifirmé le fait, soulignant qu ac­
tuellement l'UPA, conjointement 
avec 1 APQ. négocie avec le gouver­
nement afin que les ouvriers agrico­
les au Quebec soient couverts par la 
Commission des accidents du travail.

L'été dernier. la majorité des 
employeurs de travailleurs saison­
niers protégeaient leur personnel 
par des assurances prises près de 
compagnies indépendantes. Mais à 
létranger, tous renseignements pris 
par les pays exportateurs de main- 
d oeuvre saisonnière, il s avère que 
lesdits pays estiment que les normes 
de securité, pratiquées par les 
assurances en matière d accidents 
de travail touchant leurs ressortis­
sants. ne correspondent pas à celles 
en vigueur dans leur pays.

D'où l'interdiction à ces derniers 
de venir travailler au Québec.

Tout renseignement pris, le Qué­
bec serait la seule province du 
Canada à ne pouvoir compter sur les 
travailleurs etrangers pour les récol­
tes. A l’UPA.onreconnaitqu'il "sera 
difficile d obtenir cette main- 
d oeuvre, même si les négociations 
en vue d intégrer les ouvriers agrico­
les devaient aboutir dans les pro­
chains jours”.

C est seulement en juin dernier 
que les producteurs agricoles du 
Québec devaient apprendre que les 
assurances individuelles qu ils 
avaient contractées avec des compa­
gnies indépendantes ne satisfai­
saient pas les pays étrangers. Etc'est 
parce qu au Canada, en dehors du 
Québec, les travailleurs agricoles 
sont sur un pied d égalité avec les 
travailleurs industriels, que les pays 
exportateurs de main-d oeuvre ont 
choisi ces dernières pour leurs 
ressortissants.

Dans les prochaines semaines, on 
saura peut-être avec quelle main- 
d oeuvre les employeurs entendent 
faire leur récolté

Médicaments gratuits pour 
150,000 personnes âgées

(PC) — Le gouvernement du 
Québec payera, à compter du 
premier janvier prochain, le 
coût des services et des médi­
caments fournis par les phar­
maciens sur ordonnances à 
toutes les personnes âgées qui 
reçoivent le supplément de 
revenu mensuel garanti.

C'est ce qu'a annoncé, hier, 
le premier ministre Robert 
Bourassa, dans un communi­
qué de presse qui note que le 
ministre des Affaires sociales, 
M. Claude Forget, l a informé 
que cette initiative ferait pas­
ser de 150,000 à 300,000 le 
nombre de personnes âgées 
admissibles au programme 
d assistance-médicaments.

La loi actuelle prévoit que 
seules les personnes âgées 
recevant le maximum de re­

venu mensuel garanti avaient 
droit à cette mesure sociale

Le nouveau programme en­
traînera un coût additionnel 
de $3 millions, mais il permet­
tra de couvrir deux Québécois 
âgés sur trois des que linserip- 
tion de ces nouveaux bénéfi­
ciaires sera terminée, souligne 
le communiqué.

A titre d'exemple, selon une 
source gouvernementale, les 
personnes âgées recevant an­
nuellement une somme appro­
ximative de $2.200 avaient 
droit aux médicaments gra­
tuits depuis janvier 1973. Avec 
la mesure annoncée hier, ce 
seuil sera porté approximati­
vement à $3.200, compte tenu 
de la décroissance du supplé­
ment de revenu garanti au fur 
et à mesure qu'une autre 
source de revenu apparait.

Fin possible du blocus 
économique de Cuba

(D'après AFP, UPI) — Selon un 
quotidien anglophone de la Métro­
pole, le président américain Gerald 
Ford ’'pourrait’' mettre fin au blocus 
économique de Cuba, qui afflige 
considérablement Pile antillaise de­
puis le début des années '60.

Cette information donnerait'du 
poids au fait que Fidel Castro, 
premier ministre cubain, a déclaré, 
hier, devant les journalistes pana­

méens, à La Havane, que le départ de 
M. Richard Nixon de la Maison- 
Blanche "devrait" changer la politi­
que des Etats-Unis et de l'OEA 
(Organisation des Etats américains) 
vis-à-vis de Cuba.

La situation semble d ailleurs 
évoluer actuellement, puisque la 
Colombie, le Costa-Rica et le Vene­
zuela sont, selon certaines informa­
tions. sur le point de rétablir leurs

relations diplomatiques avec l'île, 
malgré la position encore hostile de 
l'OEA. Plusieurs pays américains, 
qu'ils appartiennent ou non à l'orga­
nisation, comme notamment le Mexi­
que, l’Argentine,- le Canada et les 
pays des Antilles, ont échangé des 
représentants avec La Havane.

Le premier ministre cubain a, en 

(Suite à la page 6. Ire col.)

Abandonnant la bataille syndicale 
engagée sur le principe du plancher 
d’emploi, les journalistes ont plutôt 
accepté la dernière proposition pa­
tronale garantissant la sécurité 
d'emploi aux 107 journalistes et 
correcteurs d'épreuves ainsi qu’à 40 
employés de soutien attachés à la 
salle de rédaction.

Selon le président du syndicat, M. 
André Dionne, ce compromis s'expli­
que par la fusion, à la table de 
négociations, des deux unités repré­
sentées par les journalistes et les 
employés de soutien. Tl ne faut pas 
oublier, a-t-il dit, que oes derniers en 
sont à la signature de leur première 
convention collective de travail et il 
aurait été dangereux de poursuivre 
la bataille sur deux plans, sans 
compromettre la sécurité des em­
ployés de soutien De toute façon, 
a-t-il ajouté, l'entente à laquelle 
nous sommes arrivés avec Me Jean 
Beauvais, négociateur patronal, con­
tient suffisamment de garanties sur 
le plan professionnel pour que la 
qualité de l'information du journal 
demeure la même."

M Dionne a d'autre part souligné à 
l'issue de l'assemblée syndicale 
d hier, où les journalistes ont ac­
cepté l'entente de princ ipe qui leur a 
été proposée à la suite d une intense 
séance de négociations de 25 heures, 
que le 15octobre, quelque 500autres 
employés du Soleil auront à négocier 
une nouvelle convention collective.

Il s'agit des employés de bureau, 
pressiers et photograveurs, affiliés à 
la FTQ, pour lesquels la sécurité 
d emploi a une importance capitale. 
"Ils auront l'appui du Syndicat des 
journalistes ", a-t-il dit.

C'est donc par 61 voix contre 17 que 
les journalistes ont accepté le com­
promis de la sécurité d’emploi aux 
dépens de l'idée du plancher d'em­
ploi. Cette décision permet de con­
server le nombre actuel de journalis­
tes, qui est de 98, mais ne garantit 
pas, advenant d'éventuels départs, 
que ce nombre sera maintenu.

Le conseil exécutif syndical, au 
moment du vote de samedi, établis­
sait comme prioritaire, pour garan­
tir la qualité du journal, d'avoir un 
droit de regard sur le nombre de 
journalistes et sur la répartition des 
tâches à la salle de presse. Actuelle­
ment, malgré les assurances verba­
les de M. Jacques Francoeur nou­
veau propriétaire du Soleil, selon 
lesquelles la qualité du contenu 
rédactionnel serait préservée, le 
syndicat croit qu'il manque une 
douzaine de journalistes polir attein­
dre cet objectif.

Le nombre de 105 journalistes 
est déjà contenu dans un texte 
préparé par la Rédaction du Soleil, 
le 19 août dernier, et résumant la 
proposition patronale du sujet des 
horaires projetés de travail.

Salaires

Au chapitre des salaires,1 les 
journalistes ont accepté une autre 
concession, puisque l'employeur 
leur refuse l’indexation Ils ont 
toutefois obtenu une augmentation 
de $100 répartie sur trois ans, soit 
pour la durée de la nouvelle conven­
tion collective qui sera signée dans 
quelques jours.

Ils recevront $35 de plus rétroac­
tivement au 14 décembre dernier, 
une augmentation de $30. le 14 
décembre de cette année, et une 
troisième de $35, le 14 décembre 
1975.

Le ^alaire moyen actuel des jour­
nalistes est de $235, la nouvelle 
hausse s’établit à 42.5 pour cent. Les

employés de soutien, dont le salaire 
minimum actuel est $67, verront leur 
revenu augmenter à $98.

Globalement, avec cette première 
convention, les hausses octroyées à 
toutes les échelles, se situent appro­
ximativement pour les employés de 
soutien à 65 pour cent. Enfin, ils 
obtiendront, de même que les jour­
nalistes, une rétroactivité des salai­
res depuis le 15 décembre 1973, date 
d'expiration de la dernière conven­
tion collective de travail des journa­
listes.

Enfin, la nouvelle convention des 
journalistes introduit la semaine de 
quatre jours de travail (32 heures), ce 
qui ne sera pas sans déranger 
considérablement le fonctionne­
ment normal de la salle de presse du 
Soleil et. du même coup, entraînera

(Suite à la page 6, 3e éol.)

Site historique
Le Parc de l'Artillerie, dans le 

Vieux-Québec, est en voie de 
devenir l'un des endroits histori­
ques les plus prestigieux du pays. 
Le gouvernement fédéral investi­
ra plus de $20 millions au cours 
de la prochaine décennie. Les 
travaux de restauration ont 
débuté I an dernier. Monique 
Duval et Vionney Duchesne ont 
visite le chantier et nous 
présentons, aujourd'hui, le pre­
mier d une série de quatre 
articles sur l 'histoire de ce parc.

— page 3

Québec l a!
Après des mois de pour­

parlers, I Association canadien­
ne de tennis confirmera, aujour- 
d hui ou demain, le choix de la 
ville de Québec comme hôtesse 
de la série Canada-Mexique pour 
la coupe Davis, section nord- 
américairx?.

— page 29

Soyouz habité

L'Urss a procédé, hier soir, ou 
lancement d'un vaisseau spatial 
"Soyouz-15" ayant à son bord 

deux cosmonautes, et qui doit 
rejoindre la station orbitale 

Saliout-3”. L un des cosmo­
nautes, le lieutenant Lev Demin, 
est le premier ’ grand-père'' de 
l’espace.

— page 54

A Québec oujourd hui 39
Annonces classées 43 6 53
Arts et lettres 38-39
Bandes dessinées 53
Bridge 51
Décès 54
Economie-finance 18-19-20
Familie 24
Horoscope 52
Mot mystère 43
Mots croisés 48
Page documentaire 5
Patron 43
Sport 296 35
Télévision 10 et 54
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Charles Lindbergh photographié en 1927, 1931, 1940 et 1973. PA

L'aigle, solitaire 

jusque dans la mort
KIPAHULU, (d'après AFP, UPI, 

Reuter, PA, PC) — Charles Lind­
bergh, "l'aigle solitaire", qui fut le 
premier homme à traverser l'Atlan­
tique en avion, de New York à Paris, 
en 1927, est mort hier, des suites d 'un 
cancer du système lymphatique, à 
l'âge de 72 ans. Le pionnier de 
l'aviation avait regagné, il y a huit 
jours. Tile de Maui, dans l'archipel 
des Hawaï où il avait une simple 
maison de campagne, pour y mourir 
doucement après avoir été hospitali­
sé un mois à New York

Selon ses dernières volontés, qu'il 
préparait d ailleurs depuis son re­

tour à Maui, il a été inhumé trois 
heures après avoir rendu le dernier 
souffle, affirmant encore une fois par 
ce geste in extremis sa volonté 
d'individualiste.

Il a été enterré très simplement, eti 
solitaire, dans le petit cimetière de 
l’église de Kipahulu Vêtu de ses 
simples vêtements de travail, il a été 
placé dans un cerceuil fabriqué par 
les "cowboys" des ranchs voisins a 
sa résidence.

Sa femme et Land, 1 un de ses trois 

(Suite a la page 6. Ire col.)
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Un nouvel aspect du Québec historique, une fois achevées les travaux de restauration du Parc de l'Artillerie
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Québec côtoiera son passé militaire
Premier d une série de quatre arti­
cles.

par Monique DUVAL 
et Vianney DUCHESNE

Quelcue 250 ans de vie militaire, à 
Québec; c'est ce qu'évoquera le parc 
de l 'Artillerie destiné à devenir l 'un 
des éléments principaux du Québec 
historique.

Vie militaire, d'abord certes 
puisque, depuis 1712. officiers et 
soldats y évoluaient et que l'armee. 
tour a tour d allégeance française, 
britannique et canadienne, y avait 
son siège, mais aussi vie civile 
puisque la côte du Palais était un 
important secteur résidentiel.

Cependant, 
Louis Richer,

d'apres l’historien 
les deux éléments

vivaient plutôt à l'écart les uns des 
autres Les innombrables archives et 
documents touchant ce sujet précis 
concordent pour reconnaître ce fait.

La discipline militaire était rigou­
reuse, les casernes étaient les lieux 
exclusivement réservés aux armées, 
la vie était organisée sur ces lieux et 
c'est ainsi que les civils se tenaient à 
l'écart

La petite histoire pourrait sans 
doute raconter que de tout temps les 
soldats ont franchi les murs '. A 
Quebec, comme ailleurs, il se trou­
vait quelque auberge pour les attirer 
et les distraire...
Sous le régime français

C'était dans le but dedoterQuebec 
de fortifications et de le protéger

contre I ennemi que 1 ingénieur 
Beaucours avait entrepris, en 1712, 
la construction du premierbâtiment, 
soit celui dit "redoute Dauphine".

C'est ce même ingénieur français 
qui fit aussi édifier cette petite 
redoute qu on trouve encore dans le 
cap de la Citadelle, cette autre 
baptisée cavalier du moulin", si­
tuée dans le petit parc Mont-Carmel 
(a côté de l’Institut national de la 
recherche scientifique).

Deux autres ont disparu, dont 
l'une se trouvait là où est aujour- 
d hui Morrin College, rue Saint- 
Stanislas.

Précédemment, soit en 1690. on 
avait construit la "redoute du bour­

reau". Elle était située près du 
Palais de l'Intendant et avait pris 
plus tard le nom de "redoute 
Saint-Nicolas", probablement pour 
faire oublier l’odieux mot de "bour­
reau" et ce qu'il évoquait.

Elle est complètement disparue 
aujourd 'hui L'ingénieur Beaucours, 
dans son idée de protéger Québec, 
voulait réunir ces cinq bastions, 
travail qui fut interrompu par la 
signature du traité d Utrecht, en 
1713

Mais en 1747-1748. c'est la prise de 
Louisbourg La population, affolée, 
demande d'être protégée, et l'on 
decide de reprendre les travaux de 
fortification.

L ingénieur Chaussegros de Léry. 
nom qu'on retrouve souvent dans 
l'histoire de Québec, termine la 
redoute Dauphine et entreprend la 
construction des casernes, bâtiment 
qu'on a encore aujourd'hui et qui est 
considéré comme étant le bâtiment 
militaire français le plus long en 
Amérique du Nord

Des garnisons s'y installent, en 
particulier la compagnie Franche de 
la Marine. Avec le temps, on ajoute 
des entrepôts, un mess et diverses 
choses utiles à la vie des militaires.y 
compris un murdegardetparallèle à 
la rue Carleton).

La Vieille Capitale se raît triste au 
lendemain de la Superfrancofête

par Pierre BELLEMARE
CPC) — C'était un peu triste 

dimanche dans les rues de Québec 
C'était le lendemain de la veille I,es 
' superfrancofétards" n'étaient plus 
sur les Plaines d Abraham, ni dans le 
quartier latin.

Us se remettaient de leur soirée 
d adieu, du spectacle "internatio-

V

nal" donné samedi soir sur la grande 
scène des Plaines devant au moins 
100,000 personnes, selon le chiffre de 
la Sùrete du Québec.

La vie québécoise ne battait plus 
au son des tamtams africains Le 
jardin Grande-Allée, adjacent au 
parlement, est devenu désertique 
Les fonctionnaires vont s'ennuyer 
cette semaine, habitués qu'ils 
étaient depuis 12 jours à assister à 
divers spectacles à l'heure du lunch.

Sur le campus de l'université 
Laval, quelques étudiants revivaient 
dans leur esprit les bons moments de 
la "superfrancofête", en sirotant 
une biere au soleil. I.e campus était 
le coeur de la superfrancofête, avec 
sa discothèque, sa cafétéria, son 
atelier, son pavillon des sports et 
d education physique et ses autres 
pavillons, qui abritaient les 1.600 
participants du festival internatio­
nal de la jeunesse.
Ombre au tableau

I-a Société d accueil, dont le 
président est Me Richard Drouin, n'a 
eu que 12 mois pour préparer ce 
happening francophone, mais elle 
s'est très bien tiree d affaires.

Il n'y a eu pratiquement aucune 
plainte sur le plan de ! organisation. 
Tout a fonctionné sur des roulettes. 
Les participants ont aussi été im­
pressionnés par le public québécois. 
Il a suivi les activités du festival avec 
un intérêt superfrancovif".

I.es organisateurs étaient pourtant 
méfiants apres la cérémonie d ou­
verture du 13 août, devant le parle­
ment québécois. Les premiers minis­
tres Trudeau et Bourassa se sont 
faits chahuter par des manifestants 
québécois, en presence de tous les 
participants, qui ne comprenaient 
pas. dans I ensemble, ce qui se 
passait

Deux autres faits à signaler. !< 
retrait de la pièce "Nègres", suite a 
la défection de huit comédiens 
africains, et la fuite du Dahomey 
deux jours avant la fin du festival, 
sous prétexté que l oeuvre théâtrale

que ce pays africain devait présenter 
aurait été censurée.
Afrique-Quebec

Toutefois, ce festival est une 
grande réussite, surtout si 1 on tient 
compte du fait que c'était une 
expérience toute nouvelle. Les quel­
ques accrochages, selon l'avis de 
plusieurs, sont dus à un manque de 
collaboration entre la Société d'ac­
cueil, T Agence de coopération cultu­
relle et technique des pays franco­
phones, le gouvernement canadien 
et celui du Québec

Le spectacle national du Canada, 
du reste, a fait couler beaucoup 
d'encre. Le publica applaudi énergi­
quement sur les Plaines, mais les 
critiques ont quand même été très 
mauvaises.

Ce qui se dégagé principalement 
de ce grand happening, c'est sûre­
ment cette espèce de mariage natu­
rel entre Africains et Québécois, qui 
dansaient sur les mêmes rythmes, 
endiablés, à la cadence des tamtams.

Des familles de la Beauce, notam­
ment. "s'arrachaient" littéi alement 
les participants africains qui sont 
allés leur rendre visite, au cours du 
festival, pour casser la croûte ensem­
ble Les 25 délégations ont ainsi été 
accueillies dans des villes du Qué­
bec. C'était une activité en marge du 
festival.
Athlétisme

Il y a aussi le volet sportif de la 
superfrancofête. On évalue à 15,000 
le nombre de personnes qui ont 
assisté, l'autre week-end. aux com­
petitions d athlétisme

Un journaliste français observait 
qu'il n est pas sain d allierculture et 
athlétisme, comme on l'a fait sur le 
campus Laval, et ce pour une raison 
bien simple: les athletes préfèrent 
"superfrancofêter” plutôt que de 
s'entrainer sérieusement.

Ce journaliste estime qu'il fau­
drait à l'avenir, imposer une certai­
ne discipline aux athlètes. Pour leur 
rendre la chose plus facile, il serait 
bon de les regrouper sous un même 
toit, assez loin des tamtams qui 
résonnaient une bonne partie de la 
nuit à Laval.

Ce sont ces petits détails que 
l'Agence va étudier à sa prochaine 
assemblée générale. On va profiter 
de l'expérience de Québec pour 
préparer le deuxième festival. Il 
aura lieu dans trois ou quatre ans et 
il y a présentement trois pays- 
candidats. selon M Dan Dicko. 
secrétaire général de l'Agence.

Apres la conquête

En 1759. la France doit céder le 
Canada à l'Angleterre. L'armee bri­
tannique s installe au parc de 1 ' Artil 
lerie; elle y demeurera jusqu'à son 
départ définitif, en 1871

Plusieurs éléments furent ajoutés 
au cours de cette période, ainsi que 
nous le signale M. Richer, qui fait 
une recherche intensive dans ce 
domaine depuis 1970

Ainsi, en 1860. on construisait le 
corps de garde; l 'entrepôt d'affûts de 
canon, en 1810 et en 1832 le logis 
d'officiers, en 1820; le bastion de la 
rue Saint-Jean et un autre hangar, 
rue d'Auteuil. vers les années 1815; 
une poudrière, en 1808

En même temps, la côte du Palais 
se développait. Aux maisons, habi­
tées par des familles, s ajouta<ent 
des établissements commerciaux, et 
le XIXe sièele en fait une artere très 
importante tandis que la voisine rue 
des Remparts prenait de plus en plus 
allure de voie huppée et élégante Et 
n oublions pas l'Hôtel-Dieu. cette

grande pionnière, qui était là, tout
près...

Gouvernement canadien

En 1871, la Grande' Bretagne reti­
re tous ses militaires de Québec, 
aussi bien ceux de la Citadelle que 
les autres y compris les "locataires" 
du parc de 1 Artillerie

C'est alors que le gouvernement 
canadien devient roi et maître des 
lieux

Il y installa une cartoucherie, en 
1880, laquelle prit, en 1901, le nom 
d " Arsenal du Dominion".

Au cours des deux guerres mondia­
les 1914 et 1939, cette fabrique de 
munitions joua un rôle considérable 
dans l effort de guerre. La paix 
revenue, en 1945, l'arsenal quitte 
petit à petit ce poste. L armée 
canadienne, le ministère des .Affai­
res indiennes et 1 Hôtel-Dieu devien­
nent proprietaires de différentes 
Parties du parc.

Louis Richer, qui dirige une 
équipe de six chercheurs en histoire, 
affirme qu on est encore au stade de 
1 étude et qu établir la vie civile et 
militaire de ce secteur de la Capitale 
n'est pas chose facile Les archives, 
tant celles du Quebec que d'Ottawa, 
sont insuffisantes à répondre à 
toutes les questions, et il faut aller 
fouiller à Toronto, aux Etats-Unis, en 
France et en Angleterre

Dans l'esprit de Parcs-Canada et 
de toute 1 équipé (architectes, histo­
riens. archéologues, ingénieurs) le 
parc de l'Artillerie, terme qui a 
succédé à "de l Arsenal " parce qu'il 
est plus approprié, est appelé à 
devenir un centre historique et 
touristique de très grande valeur. 
Tout est mis en oeuvre pour arriver à 
cette fin.

Servie* de Rencontre

ANNA
Tél.: 525-4631

Service de Distinction

Pour plusieurs, une dernière imoge de la 
Superfrancofête avec le défilé de 
samedi à Quebec: les porteurs tunisiens 
de gargoulettes.

REMY BEAULIEU 
& ASSOCIES

DOCTEURS EN OPTOMETRIE
376 du Roi, ch. 208. Tél.: 524-8417 
(En haut Société des Alcools)

Fonde en 1880

Société de prêt
sur premières hypotheques

Actif $517 millions
Capital et réserves S61 millions

Obligations 3 à 5 ans
Intérêts semi-annuels 
Montant minimum S500

1135. Chemin St-Louis, Quebec. 
(418) 681-0277 (M J Arsenault)

Frais vires acceptés
lr: Mut'00 -naC'té a 'a Peo'é de 
i ais. Jrance <3épot& du Quer>ec

Le bâtiment 
instantané!

- -

m Sans Poutre ni colonne
• 20 a 140 pieds de largeur
• A l'épreuve du feu
• Ne rouille pas

/ Voû.e\ \
M en \ M Demi » 
f o ave ■ ■ Cercle -ogve
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BATISSES O ACIER

voûte
Surbaissée

Montants
Droits

Route Konnwfy, Ste-Marie-dé-Beauca, Qua. 60$ 2T0 
Téü (416) 387-2903, dt Qutbac: 6944014

Déstrei-vous »o visite d un représentant
1

1
1

Adresje .. Tél ....... 1

I
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DIS PRIX 
SPECIAUX

à travers 
tout le magasin.
VENEZ FAIRE UN TOUR ET 

CONSTATEZ PAR VOUS-MEME 
LES "PRIX"

Venez chercher la "Chemise" à mon Oncle J. 0.
Chaque client acheteur recevra gratuitement une très belle chemise.
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aü-delà de l'événement

Message des évêques à l'occasion de la Fête du Travail

Donnons-leur aujourd'hui le pain quotidien

Les évêques canadiens ont fait de la crise mondiale de 
l'alimentation le thème du message pastoral qu ils livrent, chaque 
annee, a l occasion de la Fête du Travail.

Puisant à la fois dans la Bible, les textes officiels de l'Eglise, 
mais aussi dans les etudes qui portent sur les problèmes de 
1 insuffisance des ressources, ils invitent les consommateurs 
chrétiens à renouveler leur comportement personnel. Ils les 
engagnent de plus à faire pression sur leurs gouvernements pour 
que soient réévaluées les politiques de distribution des ressources, 
et que soient modifiées les structures économiques qui permettent 
que des peuples gaspillent pendant que d autres meurent de faim

Nous publions ici de larges extraits du message des évêques.

Les spécialistes sont unanimes à reconnaître 
que I une des principales causes du problème 
mondial de l'alimentation est le fait social de la 
consommation effrénée que l'on trouve dans 
l’ensemble des pays industrialisés, y compris le 
Canada. En Amérique du Nord, une personne à 
l'heure actuelle consomme — directement ou 
indirectement — cinq fois plus de céréales — 
principale source de protéines — qu'une person 
ne en Amérique latine, en Afrique et en Asie 
Cette nourriture est consommée sous forme de 
viande, d'oeufs et de lait. La minorité riche de 
! humanité donne aux animaux autant de grains 
de céréales que n en consomme directement la 
majorité pauvre. Par exemple, en Amérique du 
Nord, un boeuf consomme jusqu a 21 livres de 
grains à bon marché pour produire une livre de 
viande comestible pour laquelle l'acheteur devra 
débourser le prix.

Ce qui arrive de fait, le riche qui se nourrit de 
viande enlève le pain de la bouche du pauvre". 
Les produits alimentaires fondamentaux qui 
pourraient enrayer la malnutrition et la faim sont 
donnes à nos animaux afin que nous puissions 
satisfaire nos luxueuses habitudes gastronomi­
ques. D'après une étude recente. le Canadien 
moyen consomme annuellement dix livres de plus 
de boeuf, sept livres de plus de porc et cinq livres 
de plus de volailles qu il n en consommait il y a 
cinq ans. Ce taux de croissance dans la 
consommation s accompagne d une forte deman­
de a 1 égard des ressources de base, et constitue 
ainsi 1 une des causes principales de la crise de 
1 alimentation dans le monde Plus grave encore, 
des êtres humains crèvent de faim tandis que les 
habitants de l'Amérique du Nord disposent de 
multiples nourritures spéciales pour leur animal 
domestique favori

Sommes-nous prêts?
Comme consommateurs, comme chrétiens, 

nous devons repondre à cette question fondamen­
tale: pouvons-nous, par la modification de nos 
habitudes alimentaires personnelles, commencer 
a rétablir l équilibre entre la consommation et le 
maintien des réserves de nourriture? Cette 
question et la nécessité de transformer les 
structures économiques ont été sérieusement 
étudiées au Quebec au debut de t année par plus 
de mille groupes de chrétiens engagés dans 
Chantier '74 En gaspillant moins de nourriture 

et en modifiant leurs habitudes, les Canadiens 
pourraient contribuer au partage plus juste des 
denrées alimentaires du monde A titre d'illustra­
tion. on a calculé que si chaque Canadien 
mangeait un hamburger de moins par semaine, on 
pourrait consacrer à 1 alimentation de cinq 
millions d autres être humains le million de 
tonnes de grains ainsi épargné.

Comme consommateurs, comme chrétiens, 
sommes-nous prêts

1 — à mettre en question les objectifs d un 
système économique qui nous pousse à consom­
mer et a gaspiller d une façon immodérée, plutôt 
qu a partager les ressources alimentaires disponi­
bles?

2 — a résister a la publicité et aux autres 
pressions sociales qui créent des habitudes 
alimentaires d opulence’

3 — a remettre en pratique la tradition du 
jeune et de 1 abstinence, en réduisant notre 
consommation de nourriture et tout particulière­
ment de viande’ Ainsi, il faudrait faire l 'expérien­
ce des nouveaux produits à base de légumes ayant 
la même valeur nutritive que la viande de boeuf, 
de porc et de volaille’

4 — à faire parvenir aux peuples dans le 
besom, par I entremise d im organisme bénévole, 
ce que la moderation nous a fait épargner, que ce 
soit en argent ou en nature’ Le programme annuel

Carême de Partage de ( Organisation catholi­
que canadienne pour le développement et 
la paix et des projets semblables sous la 
responsabilité des Eglises canadiennes et 
d autres groupes en sont des exemples,

5 —à développer, dans les familles, les églises, 
les écoles, de nouveaux programmes d'éducation 
orientes vers la transformation des modèles 
sociaux c e c onsommation et de styles personnels 
de vie’ t)e tels programmes pourraient, par 
exemple, etudirr la signification culturelle que 
peut avoir le fait de manger ensemble — pour des 
familles, des amis, des collègues. N'est-il pas 
temps d insister sur les valeurs fraternelles du

repas pris en commun plutôt que sur les simples 
plaisirs du palais?

Le marketing
Des experts de réputation internationale 

attirent l attention sur le fait que des modifica­
tions dans les habitudes personnelles de consom­
mation seront inefficaces à moins qu'il y ait en 
même temps des changements dans le système de 
marketing qui régit la production et la distribu­
tion des aliments à travers le monde Le ministre 
canadien de P Agriculture prévoit que la produc­
tion mondiale devra tripler au cours des 25 
prochaines années. Il affirme de plus que le 
circuit de commercialisation est le maillon faible 
de la chaîne . Le marché actuel est prioritaire­
ment organise pour permettre l'accumulation de 
profits, non pour nourrir les peuples. L'approvi­
sionnement et la distribution de la nourriture sont 
determines d'abord par la rentabilité de la 
demande, non par les besoins humains. Cette 
rentabilité est généralement définie en termes de 
"capacité de payer". I.es approvisionnements en 
nourriture sont souvent contrôlés de manière à ce 
que croissent les prix sur le marché. Certaines 
industries alimentaires sont allées jusqu à détrui­
re leurs propres produits lorsqu elles n obte­
naient pas le prix voulu.

Des etudes reventes révèlent que certains 
pays et certaines corporations sont largement 
responsables de la pénurie et des prix inflation 
nistes actuels. En 1972. par exemple, deux 
corporations de grains qui jouissaient de grandes 
possibilités d'entreposage ont pu écarter du 
marché mondial 95% de la récolte américaine de 
lèves soya L année suivante, le prix de ce produit 
paye par le consommateur avait triplé, entraînant 
des profits exorbitants pour ces deux corpora­
tions Au cours de la même période, le prix du blé 
a quadruplé sur le marché mondial. En 1972. une 
vente record de ble américain à l'Union soviéti­
que a cause une réduction radicale des réserves 
alimentaires du monde qui a entraîné une 
augmentation tragique du prix du blé. Alors que 
l augmentation des prix profite au Canada. I un 
des principaux exportateurs de blé, beaucoup de 
pays pauvres sont forcés de se passer du blé dont 
ils auraient besoin simplement parce qu ils sont 
incapables de rencontrer les prix courants.

Comme citoyens, comme chrétiens, nous 
sommes amènes à répondre à cette question 
fondamentale: pouvons-nous continuer à nous 
reposer sur les forces du marché actuel pour 
établir les prix et determiner la distribution d un 
bien aussi essentiel que la nourriture? En 
novembre, l 'Onu convoque à Rome une conféren­
ce mondiale sur l'alimentation dans le but 
d etudier ce problème planétaire. Le Canada a 
I occasion — et par le fait même la responsabilité 
— de jouer un rôle décisif a cette conférence. 
Notre pays et les Etats-Unis ensemble ’ ont un plus 
grand pouvoir de contrôle sur l'exportation des 
céréales que celui dont dispose le Moyen-Orient 
sur l exportation de lhuile". Ce fait place le 
Canada dans une position stratégique pour 
exercer un réal leadership à la conférence de 
Rome. Même si le Canada a régulièrement 
augmente ses cargaisons alimentaires destinées 
aux pays en voie de développement, il y a encore 
beaucoup a faire. Le monde a besoin d un nouveau 
leadership pour établir de nouveaux programmes 
de production et de distribution dans la commu­
nauté mondiale.

Changer les politiques
Comme citoyens, comme chrétiens, sommes- 

nous prêts a demander à nos gouvernants

1— de faire de substantielles contributions 
pour la création d une banque mondiale d ali­
ments ou I on trouverait du blé, du riz, des grains 
bruts, ainsi que des fertilisants, de l huile et 
d autres ressources agricoles. Cette proposition 
requiert des entrepôts régionaux ou les pays dans 
le besoin pourraient se pourvoir;

2— de concéder plus de blé canadien auxpays 
pauvres à un prix inférieur du marché tout en 
fournissant des subventions de dedommagement 
aux producteurs canadiens? Le Canada a utilisé 
un système de deux prix pour son marché 
intérieur au profit des producteurs et des 
consommateurs II lui reste à offrir des avantages 
analogues aux Etats moins développés qui 
achètent notre blé;

3— - d accroître le pouvoir d achat des pays 
pauvres en payant d un prix equitable leurs

produits d exportation? Les montants que le 
Canada paie couramment à ces pays pour leurs
produits-------thé, jute, café, coton, bauxite — ne
rencontrent généralement pas la croissance 
incessante du prix des aliments et du coût de la 
production;

4— de creer des modalités plus efficaces 
d assistance agricole qui aideraient les pays en 
voie de développement à produire plus de 
nourriture pour leurs populations’ Une grande 
partie de l aide actuelle ne rencontre pas les 
besoins des petits producteurs dans ces pays,

5— d aeroitre le pouvoir d'achat des Cana­
diens a revenu modique, sans oublier les petits 
fermiers et les pécheurs, en créant des program­
mes réalistes de distribution des revenus dans le 
pays’ A cette fin. plusieurs propositions relatives 
à un revenu garanti ont dejàete élaborées;

6— de briser le pattern économique et culturel 
qui déprécié l'agriculture et en éloigne les 
familles? Des terres arables ne sont pas cultivées 
en raison de 1 investissement important exigé par 
la machinerie et les méthodes modernes de 
culture N est-il pas temps de mettre en question 
la priorité accordée aujourd hui aux travaux 
manuels faciles en milieu urbain et à l'accroisse­
ment du nombre des simples consommateurs? 
N est-il pas temps d accorder plus d importance 
aux valeurs personnelles et sociales impliquées 
dans le travail manuel créateur et dans la 
production des biens primaires’

7— de promouvoir les recherches sur lusage 
responsable des sols et de la mer et sur le

développement équilibré des secteurs urbains et 
ruraux a travers le Canada’

Ce n est qu un paS
Nous disons de nouveau que ce message n est 

qu un pasdansun processus d engagement Aussi, 
nous voulons nous unir aux autres membres de la 
communauté catholique, a tous nos frères chré­
tiens, aux citoyens d autres confessions religieu­
ses, à nos concitoyens en général pour faire face 
aux défis qui nous sont poses par le problème 
mondial de I alimentation Ensemble, comme 
Canadiens préoccupes par cette crise, nous 
devrions être capables d inventer desmoyens 
efficaces de partage du pain quotidien.

Nous recommandons particulièrement aux 
pasteurs, aux familles, aux divers groupes dans 
1 église de faire que l'Année Sainte de la 
réconciliation soit vécue dans un généreux 
partage de la nourriture comme de tous les autres 
biens L Année du Jubilé, décrite parle Lévitique. 
était une invitation au partage pour l'élimination 
des inégalités sociales. C'était une reconnaissan­
ce du fait que Dieu est l’auteur et le distributeur 
de tous les biens

Parce que j’avais faim Le cri actuel de 
1 humanité affamée exige plus que des declara­
tions de sympathie. Nous devons adopter d autres 
façons de vivre! Nous avons un besoin impérieux 
de changements sociaux! Pour ceux parmi nous 
qui sont chrétiens, notre réponse sera un "test" de 
notre foi Quel jugement porteront sur nous 
1 humanité souffrante et le Seigneur de I histoire’
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servi froid
par fernando lermeux

Très breve éclipse

L eclipse du Soleil aura été 
breve, mais absolument réussie, 
sinon .spectaculaire 11 faisait un 
temp» de reve et tou» le» spectateur» 
ont pu constater le phenomene a 
I oeil nu il» en ont peut-être eu un 
pincement au coeur lorsqu ils ont vu 

I astre » estomper a I horizon, 
mais qu il» »e consolent le journal 
revient avec un potentiel d éclairage 
accentue

Les talents québécois

La province de Quebec regorge de 
talents et les artisans foisonnent On 
peut généralement dire qu'ils ont la 
main heureuse et que leurs réalisa 
tions peuvent avantageusement ,»e

m
comparer a celles d artisans d au­
tres pays. Ainsi, si vous vous rendez à 
1 aéroport de Sainte-Foy. vous pour 
rez voir un grand duc en cuivre qui 
décoré admirablement le restaurant 
du meme nom. Ils agit de l'oeuvre de 
M Roland Michaud, de Quebec. Cet 
artisan a utilise des retailles de 
cuivre et il en a tiré une pièce 
admirable dans la finesse des de­
tails. On croirait voir I oiseau prêt à 
s envoler. Notons que M. Michaud a 
réalisé, avec la même technique, les 
armoiries de Québec qu'on peut 
admirer au restaurant Howard & 
Johnson. Côte de la Fabrique. Félici­
tations. M Michaud!

De l excellent travail

Perspective-leunesse est accessi­
ble a tou» les projets Ainsi. 10 jeune» 
de Sainte-There.se de Lisieux ont 
c onçu I idee de nettoyer let donc de 
depolluer) la municipalité de» del ri 
tu.» de toutes sorte» qui encom 
braient certain» endroits Subven 
lionne» par le gouvernement federal 
et solidement appuyés par les autori­
té» municipales, ils ont oeuvre 
pendant 10 semaines a enlever 
ordures. lessiveuses, réfrigérateurs, 
carcasses d automobiles que des 
gens bien intentionnés” venant 
même d autres municipalités, 
avaient jete pêle-mêle pour s en 
debarrasser. Les citoyens en sont 
tout heureux et remercient M. le 
maire de sa collaboration ..et les 
jeunes aussi. A propos! Avez-vous 
remarqué le sans-gene de certaines 
personnes qui »e croient tout permis 
et pensent toujours qu'un terrain 
vague est nécessairement destine a 
devenir un dépotoir II faut ajouter 
cependant que les municipalités ne 
prennent pas toujours les mesures 
requises pour pallier cette plaie. 
Aux Etats-Unis et dans les provinces 
anglophones canadiennes, on est 
infiniment plus sévère et pour le 
plus grand bien de la population

Un bon geste, s.-v.-p.

Ii y a une Johanne que je ne 
connais pas. mais qui est bien 
malheureuse, et pour cause Agée de 
12 ans. elle s'est rendue, le 16 août 
dernier, au gala de nage synchroni­
sée. au Cegep de Sainte-Foy. pour y 
participer. Malheureusement, elle a 
perdu son porte-monnaie à cet 
endroit, semble-t-il. Il contena it bien 
quelques dollars, mais elle tient 
surtout a ses cartes de la Croix- 
Rouge pour réussite d examens de 
natation de junior à senior, celle de 
la CTCUQ pour 1 obtention des 
billets d étudiant et une étoile de 
nage synchronisée se trouvant avec 
la monnaie. La mere de Johanne est 
prête a défrayer le coût de l'envoi 
postal D ailleurs, 1 adresse de la 
fillette est indiquée sur ses cartes et 
elle répond au numéro de téléphone 
653-2753. Un bon geste pour cette 
petite, s il-vous-plait.

Referendum aujourd hui et demain, a Sainte-Catherine

L’n referendum se tient 
aujourd hui et demain, à 
Sainte-Catherine de Port 
neuf, relativement à 1 achat 
par la municipalité d une 
machine appelée ' pépine

Dans ce but. le conseil de 
ville, lors d une assemblée 
régulière il y a plusieurs 
semaines, présentait un 
avis de motion pour un 
emprunt de plus de $21.000 
Ce soir-la. 10 citoyens se 
sont opposés à cet emprunt, 
ce qui conduisit au référen­
dum de cette semaine.

Parmi ces opposants, se 
trouvaient trois anciens 
maires, dont M René Col­
lard Celui-ci. dans un pé­
riodique qu i! a distribué à 
la population et qui s'appel­
le Coup d Oeil ’ , explique

La place d affaires de 
monsieur Tout Le Monde

MAISON KINSMEN 
1974

Billets en vente 
a I Expo • $2*00

L*< Kinsman 
remerciant 

Salarie du Meuble

que la ville économiserait 
et éviterait par le fait même 
une hausse de taxe, en 
continuant à louer cette 
machine au lieu d'en ache- 
ter une. d autant plus qu il 
y a au moins 5 proprietaires 
de "pépine”, à Sainte- 
Catherine '

Enfin. Coup d Oeil pré­
cise qu en calculant le prix 
d achat de cette machine 
lourde. $21.600taxe compri­
se.et le taux d intérêt pour5 
ans. soit $7.128. le prix 
d achat revient à $83 Iheu- 
re. alors que le prix de 
location est de $15 l'heure.

Vous avez des choses en trop 
dont vous ne vous servez plus.

Pensez aux moins fortunés, 
eux pourraient les utiliser à nouveau.

Téléphonez à: 837-8478
Comptoir des Infortunés de la Rive-Sud
On passera les prendre sans frais de votre part.

POUR TOUS
LES PROPRIÉTAIRES
DE TOYOTA

• inspection gratuite des trems (4 roues)
• Inspection gratuite du système 

d échappement
• Graissage graluit avec changement d huile

Ce coupon est valable iusqu au ■
6 septembre 1974 g

H «fj
Angle Chanoine-Scott et du Versant-Nord l\ 
(sortie sur le bout Henri IV) 658-1340 " 2

Le YOGA
GUY ST-LAURENT

reprend en septembre
Réservez mointenant, I* nombre de
plocei est limité.

Composez 626-0238
Wosjf CO'^’bottr# la h*rvo»rte ! miomn.*

Bonne saison touristique, dans 
la région de Lac-Mégantic

Par Gilles PEPIN

du bureau du Soleil

SAINT-JOSEPH — La 
saison touristique ac­
tuelle est très profitable 
à la region de Lac- 
Megantic Le kiosque 
municipal d information 
touristique y a accueilli 
1.266 visiteurs depuis 
son ouverture, c’est - à • 
dire depuis moins de 6 
semaine», comparative­
ment au nombre de 8<J0 
qui y avait ete inscrit 
pendant une période de 
7 -emaine» 1 ete dernier

La directrice de ce 
kiosque. Mlle Monique 
Roy. a aussi signale, hier, 
que ce qu il y a de plus 
intéressant c est que. 
contrairement a ce que 
I on peut constater dans 
plusieurs autres villes, 
le» visiteurs de ce kios­
que touristique sont en 
grande majorité des 
etranger» qui vont faire 
un séjour de plusieurs 
journées dans la région

Mlle Roy a déclaré que 
le» autorités muniripa 
le» de Lac Megantic sont 
très conscientes d un 
grand potentiel dan» ce

secteur d activité, d au 
tant plus que cette re 
gion est 1res bien pour 
vue en lacs et en riche» 
»es diverses.

Elle-meme. Mlle Roy a 
proposé dernièrement 
un programme de déve­
loppement touristique 
qui favoriserait »ur ce 
plan le regroupement 
d une vingtaine de muni­
cipalités de la region 
Aucune réponse officiel 
le n'a encore été donnée, 
mais les reactions pre­
mieres sont encoura­
geantes. a-t elle men­
tionne

Si jamais ce pro 
gramme est approuve, a 
explique Mlle Roy. des 
circuits touristiques se­
ront organisés, des sub­
ventions seront deman­
dées pour faire un inven­
taire des ressources, 
pour développer des si­
tes, etc

A Lac-Méga ntic, le 
kiosque d information 
est la propriété de la 
municipalité. Celle-ci y 
emploie 2 etudiants pen­
dant I été et. à cet effet, 
la moitié des salaires est

défrayée grace à une 
subvention du service de 
placement provincial 
Mlle Monique Roy est 
elle-même une étudiante 
du Cegep de Sherbrooke

L emploi d’étudiants 
est d ailleurs beaucoup 
encouragé par la ville de 
Lac-Mégantic. Celle-ci 
en emploie 17 actuelle­
ment. dont 2 au kiosque 
touristique. 8 sur les 
terrains de jeux. 5 pour 
le recensement munici­
pal ! au bureau et I a la 
base de plein air.
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De ligne élancée, les deux-pièces ALGO

j»
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Conçus selon les nouvelles tendances automnales, ces deux-pièces ont 
odopté la nouvelle longueur sous le genou. Corsage très seyant en jersey 
100% nylon à manches courtes sur une jupe légèrement évasée en crêpe 
de Chine très souple avec motifs très colorés. Tailles: 7à 15pour juniors. Ch. *33™

Pobe» r. 4Ô, 2e, Centre-Ville, et t. 844, Plot* laurier, 2*

Pocket Inc. présents un défilé d* mode ou profit de lo Ligue Catholique Féminine lemoedi 17 sept. Sillets 34 en vente aux kioicfies 
d information de Centre-Ville et Place Laurier Prix de présence.
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Le titre, il faudra aller 

le chercher sur la route!
Si les Carnavals de Quebec doivent 

remporter un premier championnat 
de section, dans la Ligue Eastern de 
baseball, ils ne pourront confirmer 
la réussite en presenee de leurs 
propres partisans Maintenant, il est 
definitif que 1 affaire ne pourra se 
régler dans la joute de ce soir, contre 
Pittsfield, ou celle de jeudi soir, 
contre Trois-Rivières

A noter que les joueurs diriges par 
Lance Nichols n ont plus que deux 
autres joutes régulières a disputer 
devant leurs partisans lueurs cinq 
autres engagements sont sur la 
route, dont deux a Trois-Rivieres. et 
a Reading

Il est clair maintenant qu i! faudra 
attendre a la fin de semaine pour 
connaître le résultat de cette trépi­
dante course au championnat dans la 
section Nationale Le rideau tombe

roland
sabourin

lundi soir. Fête du Travail. Rappe­
lons que les Carnavals seront alors a 
Reading, en Pennsylvanie, tandis 
que Thetford Mines complétera son 
calendrier avec une sérié contre 
Trois-Rivieres

Joe Klein, le gerant Su club 
Pittsf ield, a promis que ses hommes 
s occuperaient du cas de Thetford 
Mines, a compter de demain. Assure 
de la deuxieme place dans sa 
section. Klein n a pas cache qu il 
souhaiterait avoir Quebec comme 
adversaire en demi-finale Non seu­
lement une telle sérié lui donnerait- 
il I occasion de nous revenir, mais il 
croit qu elle serait a l'avantage de 
toute la ligue

Klein a promis que ! opposition 
fournie aux Pirates serait aussi 
teroce que celle que l'on a vue au 
cours des deux dernier» jours, et 
qu il promet bien de répéter ce soir

Les lanceurs de relève
Les Carnavals n ont rien défoncé 

avec seulement trois points dans 
leurs trois demieres joutes II de­
meure qu'ils ont réussi à remporter 
deux victoires avec une aussi faible 
production offensive

Si les lanceurs peuvent continuer à 
travailler avec autant de brio, il est 
tout probable que ! offensive se 
ressaisira à temps D'un autre côte, il 
ne faut pas oublier que les adversai­
res réservent leurs meilleurs artil­
leurs pour les joutes contre Quebec. 
Jim Umbarger et Dave Harper, qui 
ont lancé pour Pittsfield, ne sont pas 
piques des vers

II faut aussi comprendre que les 
joueurs dirigés par Lance Nichols 
sont aux prises avec une grande 
nervosité A part des lanceurs Tim 
Plodinec et Stan Kmet. il y a très peu 
d experience »ur cette formation On

pourrait bien ajouter Joe Gibert, 
■nais cela est sans importance

Parlant des lanceurs, nous espé­
rons que le pilote Nichols ne se 
gênera pas pour avoir recours à 
Kmet Nous n'avions pas assisté à sa 
première performance, mais nous 
avons ete heureux de le voir contre 
Thetford Mines, samedi, ainsi que 
Pittsfield, dimanche soir. Voila un 
artilleur qui est capahle d'obtenir 
des prises dans les situations ser­
rées. Il peut se comporter à la Mike 
Marshall.

Tout en faisant reloge de Kmet. il 
ne faudrait pas croire que nous 
n avons pas confiance en Don Albin 
En toute franchise. I athlete d Al 
bany a été superbe depuis une 
semaine Enfin, il semble avoir 
confiance en lui-méme.

D ailleurs, ce sont les "pompiers' 
qui décideront de cette course au 
championnat

Dans le carnet du mardi...
Les golfeuses de la région n'ont 

pas une haute opinion de 1 auteur de 
ces lignes, a cause de 1 attitude 
antiféminine que nous avons affi­
chée dans cette chronique et que 
nous avons perpétuée dans nos 
visites dans les différents clubs de la 
region... Nous avons eu tout de meme 
beaucoup de plaisir en allant les 
saluer aux Voûtes Talon, hier soir, a 
I occasion d'une réception pour le 
championnat canadien senior de 
golf féminin... Nous en profitons 
pour souhaiter un franc succès a 
toutes les participantes...

Rien des choses vous échappent 
quand vous vous absentez de votre 
patelin pour un mois, comme ce fut 
notre cas dernièrement... Nous n'a­
vons pas ete surpris, hier, quand 
1 ami André Henry est venu nous 
confirmer que Jean-Paul Pichette 
avait été conduit a son dernier repos, 
juste avant notre retour de vacan­
ces... Voilà un autre bon vivant qui 
vient de nous quitter, et nous 
garderons un bon souvenir des 
voyages de golf à Cannes et Las 
Vegas...

Le torchon brûle entre Wellie 
Davis et Gene Mauch. dit-on a 
Montréal... Ce n est rien de surpre­
nant .. D autres situations du genre 
surviendront a mesure que les Expos 
auront plus de joueurs-étoiles... Et à 
tous nos lecteurs qui se demandent 
pourquoi nous n avons pas une très 
haute opinion du no 4 vous avez la 
une autre réponse.. Mauch ne peut 
tolérer le fait qu un joueur soit plus 
important que lui... C'est lui qui doit 
avoir la vedette, ear il croit être le 
seul à tout connaître . Jim Fanning, 
devient nerv eux, car il y a un certain 
John McHale qui commence a avoir 
son voyage du jietit general...

Bobbie Goodman va terminer la 
saison avec les Carnavals, mais ne 
sera plus utilise comme receveur.. 
Après cela, il sera retourné chez lui 
avec l ordre de prendre un repos 
complet el oublier tout ce qui a trait 
au baseball

Aviez-vous déjà oublié l'odieux 

Buzz "Sandy" Capra? Les Expos oui
MONTREAL, (collabora­

tion spéciale) — Buzz Capra 
est impitoyable

Le "rejeté" des Mets de 
New York prend un malin 
plaisir à faire la barbe aux 
joueurs des Expos de Mont­
real. cette saison, avec le 
résultat que les Braves d A- 
tlantase paient dubontemps 
contre les hommes de Gene 
Mauch.

Les Braves n ont éprouvé 
aucune difficulté à vaincre 
les Expos 3-2. hier soir, au 
parc Jarry. devant 14.139 
partisans déçus. Pour les 
Montréalais, il s'agissait 
d un quatrième échec con­
secutif à domicile

Les Expos préféreraient 
sans doute ne plus voir les 
Braves de leur vie Ils n'ont 
que deux victoires contre 
sept défaites contre eux, 
cette saison.
Renko généreux

Les Braves ont marque un 
point a la troisième manche 
grâce à la générosité du 
lanceur perdant Steve Ren- 
ko. un autre à la septième en 
vertu d 'un maigre simple de 
Ralph Garr et d'un triple de 
Marty Perez, enfin un troi­
sième point sur le circuit de 
Dusty Baker

jour.
Buzz

Mais 1 homme du 
chez les Braves, est 
Capra, dit Sandy", en sou­
venir du fameux Sandy 
Koufax

Capra a affronté les Expos 
trois fois cette saison. Il les 
a blanchis deux fois consé­
cutives et, hier soir, il est 
venu bien près d'inscrire un 
troisième blanchissage 
puisqu'il a accordé ses deux 
points a la neuvième man­
che. En d autres termes. 
Capra a blanchi les hommes 
de Gene Mauch durant 26 
manches consécutives

Je crois qu’il s'agit tout 
simplement d une question 
de confiance, de dire le 
droitier de 26 ans. Quand je 
suis arrivé avee les Braves, 
je devais être utilisé en 
relève Puis lorsque Ron 
Reed a ete blessé, on m a 
fait commencer des mat­
ches et tout a fonctionne 
rondement. Je pense que 
tout est là", de faire remar­
quer Capra en pointant sa 
tête de son index.

"Bien sûr, j aurais bien 
aime remporter un autre 
blanchissage contre les Ex­
pos. mais l'important est de 
gagner. Nous avons encore 
des chances de remporter le 
titre dans l'Ouest. Tout peut 
arriver".

A la neuvième manche, 
Capra a accordé trois coups 
surs consécutifs à Fairly, 
Jorgensen et Northrup.

Avec une avance de 3-0. je 
voulais tout simplement 
lancer des prises. C'est 
évidemment un risque. 
Mais Max (Leon) a fait un 
travail extraordinaire pour

me sortir d’impasse en fai­
sant frapper Bailey dans un 
double-jeu .

En fait, les Expos étaient 
dans une bonne position de 
niveler le pointage dans 
cette neuvième reprise. 
Mais le double-jeu de Bai­
ley a anéanti tous les es­
poirs des Montréalais

Capra a été obtenu des 
Braves durant la dernière 
semaine du camp d entrai­
nement pour la modique 
somme de $35.000. Quand 
j appris qu il était disponi­
ble, de dire le gerant Clyde 
King, j'ai recommandé a 
Eddie Robinson d acheter 
son contrat. J avais vu Ca­
pra à 1 oeuvre dans la Ligue 
internationale alors que je 
gérais Richmond et que 
Buzz jouait a Tidewater. 
C es! un fort compétiteur. 
L avez-vous vu se rendre au 
troisième but, ce soir, après 
le simple de Garr. avec une 
avance de 3-0?"

Essayez pour voir
C’est Vie Correll qui a 

résume la situation en ce 
qui concerne Capra. "Il 
prend l'avantage sur les 
frappeurs et sa balle rapide 
a un effet montant. Essayez 
de frapper ça!”

Et le mot de la fin appar­
tient à Bob Bailey quand on 
lui a demandé s'il est vrai­
ment possible d'ètre blan­
chi durant 26 manches par

un rejeté des Mets de New 
York: "Tout est possible au 
baseball. Même que vous 
me verrez peut-être faire 
compter un autre point d ’ici 
la fin de la saison ", de 
repondre un Bailey déçu 
d'avoir mis fin au rallie­
ment des Expos dans la 
dernière manche

Il a frappé un dur roulant 
Juste dans le gant de Max 
Leon...pour prouver que le 
baseball est un jeu de pouce 
et de pied.

Les Braves sont encore à 
Montréal ce soir Mais Buzz 
Capra ne lancera pas Reste 
à savoir si les Expos en 
profiteront

CE QUI SE OIT DANS LE MONDE 
LE SOLEIL LE OIT A TOUT L MONDE..

LE SOLEIL
VOUS TROUVEREZ DANS NOS 

SALLES 0 EXPOSITION LES TOUTES DERNIÈRES 
RAISONS QUI EXPLIQUENT POURQUOI 

LES EUROPÉENS ACHETENT 
PLUS DE FIAT QUE TOUTE AUTRE VOITURE,

ET SOVEA AUTOS VOUS DONNE UNE AUTRE RAISON, 
LA FIAT X18 A UN PRIX SPECIAL 

DE LANCEMENT A 4695JOO «PRIX REGULIER 
499&60 UNE ECONOMIE DE 300 OOLLARS 

INCLUANT LA GARANTIE WYNN'S 
DE 2 ANS ET 40,000 MILLES

Les Soviétiques auraient
raison des Canadiens trop 
gras et sous- entraînés 178 7pr-rtf-

CHARLOTTETOWN (PO 
— Le commentateur Danny 
Gallivan. de la Soirée du 
Hockey, a déclaré hier soir 
que les Soviétiques allaient 
vaincre le club de I’AMH au 
moins cinq fois sur huit.

"Une des raisons réside 
dans le fait que Equipe- 
Canada '74 possède la quali­
té. mais non la quantité."

Selon lui. la faiblesse de 
l'AMH sera ! âge des vété­
rans J.-C. Tremblay et Pat 
Stapleton, tandis que sa 
force résidera en Frank 
Mahovlich et Jerry Chee- 
vers.
• Toutefois, le condition­
nement physique demeure 
la leçon que nous n avons 
pas apprise. Les Soviéti­
ques ont commencé leur 
programme d entraînement

dans la dernière semaine 
de juin. J ose dire que notre 
club arrivera à Edmonton, 
trop gras et sous-entrainé.”

Selon lui. le manque de 
conditionnement physique 
résulte probablement du 
manque de discipline phy­
sique en été au Canada.

Gallivan a ajouté que le 
Canada ne devrait pas utili­
ser un club d'étoiles en 
raison du manque de cohé­

sion et de coordination d’un 
club qui ne joue pas ensem­
ble régulièrement

Il a aussi prédit la diminu­
tion des foules aux matches 
professionnels à moins de 
retrouver la qualité du jeu, 
car le hockey a perdu son 
approche scientifique, 
d autant plus que les con­
trats d un million de dollars 
aux juniors changent com­
plètement l’aspect du sport.

tanna
La voiture la plus vendue en Europe.

1792, BOUL HAMEL RTE 2 QUE. GIN 
681-0011

L'Ontario demeure favorite gu 
championnat senior des golfeuses

CONTINUE • • •

Par Roland SABOURIN
C est le règne suprême du 

golf féminin a Quebec, cette 
semaine!

A 1 occasion des fêtes de 
son centenaire, le club 
Royal Quebec a bien voulu 
accueillir le championnat 
national senior des golfeu­
se» Et le comité d organisa­
tion s’est mis au trav ail des 
le jour où la demande de 
1 Association canadienne a 
été acceptée.

Ce tournoi, qui réunit les 
golfeuses de 50 ans et plus, 
n en est qu à sa quatrième 
année d existence

Même si le départ de la 
competition est prévu seu­
lement demain matin. 8h3ü.
1 invasion des participantes 
a commencé dès hier matin. 
La plupart d’entre elles, au 
nombre de près de 90, 
doivent profiter de la jour­
née d’aujourd'hui pour se 
familiariser avec le par­
cours.

En plus du championnat 
individuel, ce tournoi est 
accompagne du cham­
pionnat interprovincial par 
équipés Les dix provinces 
canadiennes sont représen­
tées.
Grande absente

Ce championnat d équipe 
avait ete remporté, l'an 
dernier, par l'Ontario. Mile 
Patricia Austin, du club 
Kawartha de Peterborough, 
en Ontario, avait fortement 
contribué à ce triomphe en 
remportant elle-même le 
championnat individuel

Comme Mlle Austin était 
déménagée a Edmonton, 
cette annee. I Alberta 
comptait grandement sur 
elle pour iirrachcr ce titre. 
Malheureusement. Patricia 

-est malade et a du se 
désister à la toute dernière 
minute Elle est remplacée 
par Mme D. McGarvey, du 
club Mayfair

La formation ontarienne 
reste tout de même redouta­
ble avec le retour de Mme 
Kay Helleur. Mme Iris Qua- 
termaine et Mme Fern 
trvxin. qui complotaient I e- 
quipe de 1973 La rempla­
çante de Mlle Austin est 
Mme Mary Murven. de Scar­
borough

Même si chaque équipe 
aligne quatre joueuses, 
seuls les trois meilleurs 
pointages de chaque joueu 
se sont gardés pour la 
compilation.

fa-s Québécoises
Mme Dulcie Lyle. du club 

Kanawaki de la région de 
Montréal, championne pro­
vinciale. est en tète de 
l’équipe du Quebec. Mme 
Lyle est classée comme une 
sérieuse aspirante au titre- 
individuel. d autant plus 
qu elle est en excellente 
forme.

Les autres représentan­
tes officielles de la Belle 
Province sont Mme Joy 
Telfer. du club Royal Mont­
réal; Mme Tony Newman, 
egalement du Royal Mont­
real: et Mme Rhoda Eaves, 
du club Summerlea

SUR LES VERTS: Un peu 
plus d'une vingtaine de 
joueuses de la région figu­
rent sur la liste des heures

de departs Les membres 
du comité et les competitri- 
ces ont été reçus aux Voûtes 
Talon, hier soir Mme Rita 
Proulx. du Royal Québec, 
est la présidente du comité 
d’accueil ...Mme Eaves, qui 
est membre de l equipo du

Québec est 1 ancienne 
skieuse Rhoda Wurtele, et à 
noter que sa soeur Rhona 
(Mme G. Gillis) est égale­
ment parmi les inscrites... 
La cérémonie d’ouverture 
est prévue pour 17 heures, 
aujourd'hui.

Que fait Sheraton ces temps ci?
Pian gratuit pour les enfants.

68 x 14 MEUBLEES
seulement

12,256”
62 x 14 MEUBLEES

seulement

$* 4 OÜ450

TOUS LES MODELES A LIQUIDER
I c Plan familial Sheralon 

permet aux enfants de moins 
de I Sans de partager 
sans frais voire chambre a ”
n'importe quel hotel ou motel 
Sheraton a travers le monde 

Jouissez en lamilledclous 
les plaisirsqu olTre Sheraton.
Si cela ne nécessite aucune 
addition de lits, cou» pourrez 
carder vos ent ants près de vous 
sans supplément

Pour réservations, demandez 
à la téléphoniste de composer
Zenilh 1 1035 ni Quebec
ou faites appeler votre 
agent de voyages.

270DELES *5,289“
23 MODELES Jjggg00

30 MODELES
7 ploces,
toit 
rigide 1,740“

.*:■

SIxeraton I totels & Motor Inns

C’EST
F N LA
PEINTURE
avec le revêtement 
d'a!uminium

ALCAN
188 avenue Lamontagne 522-2084 

Installation taite par des experts
Financpment si désire
Estimation gratuite

18 MODELES $0

21 MODELES 
18’ *3,488”

6 places. * _
K,» H C4400

rigid» $1,532e

AU PRIX COUTANT
DEPOSITAIRE:
o PYRAMID 
o VAL-BAR 
o HOMCO 
o MARIETTE

SuccursolM
MATANI 562-03C0
CHICOUTIMI

549-5040

■ OUVERT TOUS

MAISON MOBILE g*0!ï!*g
01 IN A SM

irveau
212, ROUTE 2, ST-AUGUSTIN 

TEL: 878-2620
siPT-iLES 968-2031 
la malbaie 439-2574

INC.

SHERBROOKE

843-2800

i %
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70S AVIS Dt DECES

BEAI LIE! ' ( IVnisé Kohergv; 
\ m Cillée cii Lotbime 

re. le 24 août 1074 j I jgede 
34 an» et 11 mois. e»t 
déeedee accidentellement 
Denise Roberge. ipousc de 
M l’.iul André Heaulieu 
(apurai Camp Valcartier. 
22c Regiment Rile demeu­
rait a St-Cille»,dé Lüthinie 
re l.es funérailles auront 
lieu mereredi à 3h Popart 
de» >alon» funéraire» 
Reaudoin et Ferland Ltee 

Rue Principale 
Sl-Gilies

a 2h50 pour I église St­
udies et de la au cimetière 
paroissial Kilo laisse dans 
le deuil outre son epoux. ses 
entants: Guy Benoit Fran­
ce et Gilles: son beau-pero 
et sa belle-mère M Mme 
l.udger Beaulieu de Mont 
real: et plusieurs beaux 
treres el belles-soeur» l.e 
salon sera terme de 5h a Th

BLAL'PRE iLauréat) — A 
I hopitsl de Chicoutimi, le 
25 août 1974 a l uge de 77 
ans. est décède M Lauréat 
Beaupre. époux de dame 
Diana Moisan II demeurait 
au 457. rue Ste-Claire St 
Raymond Les funérailles 
auront lieu mercredi, le 28 
août a 3h Départ du foyer 
funéraire

Roland G. C'antin 
101. rue St-Joseph 

SI-Raymond
à 2h45 pour l'église St- 
Raymond el de là au cime 
tiere parois-ial. Il laisse 
dans le deuil outre son 
épousé, ses enfants Wellie 
(Rolande Voyer). Léopold 
Marie-Reine Génois». Geor 

ges (Simone Hardy). Rolan 
de (Mine Adrien Paquet). 
Jeanne D'Are (Mme Gilles 
Paquet). Yvonne (Mme 
Jean-Paul Bussiere). Herve 
(Marie-Claire Godini. Roger 
(Suzanne Denis), Marielle 
(Mme Arthur Julien). Oeta- 
ve (Lorraine Lesage): se» 
frères et soeurs, beaux- 
frères et belles-soeurs: Odi 
na (Regina Ouellet). Rose 
Aimee (Mme Arthur Robi- 
taille), Alvine (Mme Adé­
lard Bourbeau). M Jules 
Ouellet (Marie B i anche 
Moisan). M Philias Moisan 
(Marie Génois). M Octave 
Moisan (Maria Laçasse) 
Mme Rosaire Moisan (Ceci 
le Dioni. Mme Léo Moisan 
(Clara Chartier). Mme Euge 
ne Beaupre (Marie-Louise 
Dery). Mme Achild Vezina 
(Alvina Moisan) ain.-i que 
ses trente-sept petits
enfants 474432

BELLEY (Adrien) — A La 
Malbaie, le 24 août 1974 a 
l age de 53 ans est décède M 
Adrien Belley. époux de 
dame Rose-Alma Emond II 
demeurait a Rivière Mail­
loux Les funérailles auront 
lieu mardi, le 27 août a 15h 
Départ du funérarium

Lépine Ltéc 
142. Doucet

a 14h45 pour I Eglise St- 
Etienne et de la au cimetiè­
re paroissial icaeis

BROWN (M. John) — A Que 
bec. le 25 août 1974 a I age 
de 73 ans. est décédé M 
John Brown, ex-employe 
Canadien Pacific, époux de 
Marie Gagné. Il demeurait 
au 1051. ave des Erables 
Les funérailles auront lieu 
mercredi. 28 août à 10 
heures. Depart du funéra­
rium

Lépine Ltee 
300. chemin Ste-Foy 

a 9h45 pour l’église St- 
Patrick et de là au cimetiere 
St-Patrick II laisse dans le 
deuil outre son épouse »es 
enfants, son gendre, et -es 
belles-filles M et Mme 
Charles Broun (Andrée 
Gosselini. M et Mme Geor 
ges Brown (Micheline 
Tremblay). M. et Mme Guy 
Gignac (Patricia Brown), 
Mme Robert Wood (Louise 
Brown): ses frères, soeur» 
bcaux-freres et belles- 
soeurs: M ef Mme Gerald 
Brown. Mme Louis-Philippe 
Fiset (Marguerite). M et 
Mme Jos Aube (Véra), M et 
Mme Len Martel (May). M et 
Mme Edouard Chevalier. 
Mme Germaine Heroux. M 
el Mme L P Gagné. M et 
Mme Albert Gagné Heures 
de visites: 2 à 5 et 7 a lOh.

________________________ r^«ni

Bl'SSIERES (Victoria Four 
nier) — A Quebec, le 24 août 
1974. à I âge de 69 ans est 
déeedee dame Victoria 
Fournier, epouse de feu 
Monsieur Léo Bussiere» 
Elle demeurait au 1644. rue 
Colmar, Orsainville Les fu­
nérailles auront lieu mer­
credi. le 28 août 1974. à lOh 
Depart de la résidence fu­
néraire

Clomtier Lfee
6450. boul. Henri-Bourassa

Charlesbourg
a 9h45 pour l'egüse St- 
Pierre-aux-Liens et de là au 
cimetière St-Charles. Elle 
laisse dans le deuil ses 
enfants, son gendre, ses 
belles-filles et ses petits 
enfants: M. et Mme Orner 
Bussieres (Jeannine) 
Louis. Marc et Johanne. M 
Jean-Paul Bussieres. M el 
Mme Gérard Bussiére» (Rn 
lande). Danielle et Line. M 
Gaston Bussieres. M el 
Mme Roland Marier (Made 
leine). Michèle Jean el 
Josée. Mlle Gilherte Bussie 
res M Joan-Guv Bussiere». 
ses freres. ses soeurs, ses 
beaux-freres et se» belle» 
soeurs M et Mme Ijturent 
Fournier de Ame»bury 
Mass. M el Mme Joseph 
Fournier de Framptor M 
ei Mme Alphonse Fournier 
(Josephine) Donneley Mta. 
M c> Mme Joseph Gauthier

1 Rose) de tipping N' It M et 
Mme Aime Villeneuve (Al 
Iredai de Sherbrooke Mme 
Pierre four nier ( Valéda I de 
St-Romuald M et Mme Jos 
( ote 1 Brigitte) de Amesbury 
M.i>» M el Mme Albert 
Bellav ànce ' Alphon>ine> de 
Amesbury Mas» . M et Mme 
Albert Fournier de Ames 

bury Mas» . M et Mme 
Gérard Fournier de Ames 
bury Mas» Mme Simone 
Bussieres de Notre-Dame 
des Laurentides. M Auto 
1110 Pouliot de Franipfon AI 
el Mme Joseph Roy (Rachel) 
de Maine t' S A ainsi que 
plusieur» neveux et nieces 
I e salon sera ferme entre 5h 
el Th MÊO

COl'Tl RE (Eloil A Sainte 
Claire de Dorchester, le 25 
août 1974. à l àge de 7# ans 
et 3 mois est decode M Eloi 
Couture, epoux de dame 
Amanda Chabot H denieu 
rail a Sainte-Claire Cte 
Dorchester Le» funérailles 
auront lieu merdcredi le 28 
août a 3h. Depart du salon 
funéraire

Gerard Lehoullier 
A Fils Enr .

a 2h45 pour 1 église de 
Sainte-Claire de Dor­
chester et de la au cimetiere 
paroissial II laisse dans le 
deuil outre son epouse. ses 
enfants M et Mme Emile 
Couture (Stella). M et Mme 
Real Couture (Gabrielle 
Fournier), M et Mme Leo­
nard Labrerque (Fernande) 
M. et Mme Raymond Coutu­
re (Lueille Dumas). M et 
Mme Marcel Couture (Yo­
lande Chouinard). ses fre­
res et soeurs, beaux-freres 
ef belles-soeurs: M. Georges 
Couture. M et Mme Herve 
Gosselin (Régina). M et 
Mme Alphonse Couture. M 
et Mme Achille Morin (Eva 
M et Mme Aime Laçasse 
(Eva Fradettei. Mme Joseph 
Fradette. Mme Georges 
Fradette. ainsi que plu­
sieurs petits-entant»

 6788.13

DEIaAROSBIL (Hippolyte- 
Paul) — A Québec, le 26 août 
1974 à Page de 91 ans et 4 
mois, est decode M. Hippo- 
lyte Delarosbil. époux de 
feu Dame Véronique Loi- 
»elle H demeurai» au Pavil­
lon St-Charles. 730 De Beau 
jeu Les funérailles auront 
lieu jeudi, le 29 aoUt. a 2h

Depart Funérarium 
de I Anse 

280. 8e Rue
a lh55 pour I eglise Si- 
Esprit et de là au cimetière 
St Charles. li laisse dans le 
deuil ses enfants, gendres 
ef belles-filles: Mme Lucien 
Morin (Emilia). M. et Mme 
Norbert Gagne (Evangéu 
ne). M. et Mme Philibert 
Delarosbil 1 Rita Labbe). M 
Léonard Cloutier. Mme 
Charles Delarosbil (Anita 
Blancheti: son frere. sa 
soeur, sa beile-sneui M et 
Mme Grégoire Delarosbil 
(Agnès Bensom. Mme Frjn 
fis Hort (Corrine Delaros- 
bil). plusieurs petits- 
enfants. neveux et niece» 

________________ _ 8711544

FISET (Louis Philippe) — A 
Quebec, ie 25 août 1974. a 
I âge de 71 ans est décédé M 
Louis-Philippe Fiset. ex 
employe du Chateau Fron­
tenac. époux de dan-.e Mar­
guerite Brou n II demeurait 
au 326. St-Cyrille-oue»t. Les 
funérailles auront lieu mer 
credi. le 28 août 1974 a lOh 
Départ du
Funérarium Lepine Ltee 

300. Chemin Ste-Foy 
a 9h45 pour ( Eglise St- 
Patrick el delà au cimetière 
St-Patrick. Il laisse dans le 
deuil outre son epouse. ses 
filles et son gendre: M. et 
Mme Laurence Maguire 
(Louise). Judith et Mary-, ses 
frères, soeurs, beaux-frères 
et belle» soeurs: Mlle Lau- 
rotte Fiset M et Mme 
Roland Fiset M et Mme 
Gaston Fiset, M et Mme 
Normand Fiset. Mme John 
Brown. M et Mme Gerald 
Brown. M. et Mme Lennox 
Martel, M ef Mme Jos Aube 
Mlle Rita Brown, ses petits- 
enfants, Larry. Lynda et 
Lenny Maguire Heures de 
visites: 2 à 5 et 7 a 10 h

_________________________________878818

GINGRAS (Charles) — A I ho 
pilai Saint-Sacrement, le 26 
août 1974. a Page de 77 ans. 
est décode M Charles Gin- 
gras. epoux feu Magella 
Auclair en premieres noces 
el en deuxièmes noces de 
dame Maria Plamondon 11 
demeurait au 124 rue Saint 
Joseph. Saint-Raymond 
Les funérailles auront lieu 
jeudi le 29 août a 3h Depart 
du foyer funéraire 

Roland G. Cantin.
Rue Sl-Joseph.
Saint-Raymond 

a 2h45 pour 1 eglise St- 
Raymond el de là au cime 
tiere paroissial II laisse 
dans le deuil outre son 
epouse. ses enfants M et 
Aime Roger Gingras (Marie 
Ange Paquet). M et Mme 
Marcel Gingras (Angcline 
Dion). M et Mme Albert 
Moisan (Fernande Gingi as) 
t

de La Tuque. M et Mme 
AA elite Barr ette (Gerorgette 
Gingras). Al et Mme Victo 
rin Gingra» 'M Taule Gin­
gras). M et Mme Odilon 
Paradis (Lucille Gingrasi. 
M et Mme Iule» I. Moisan 
(Françoise Gingra») M et 
Mme Rene Johin (Colette 
Guigrasj. AI et Mme Jean- 
Paul Gingras (Pauline 
Beaulieu). M et Mme Yvon 
Gingras (Cécile Vezina). M 
et Alnte Jean Guy Gingras 
(Patricia Cantin», M et Mme 
(■luslain Alain (Denise Gin 
gra.»i. M et Mme Paul L E 
cuver (Raymonde Gingra») 
sa »Oeur Mme Gedeon Ma 
reolte (Marie). »e» treres M 
Albert Gingras. M et Mme 
Eugene Gingras (Desneiges 
Brierel, .»e»belle,»-soeur- et 
beau-trere Mme Yvonne 
Roussel de Riviere du- 
Loiip M el Mine Gustave 
Auclair (Cécile Girard de 
La Tuque) Mme Cyrille 
Paquet, ainsi que plusieurs 
petits-enlunts. neveux et 
nièces istomo

Gl'ILBAt ’LT 1 Jean-Charles) 
A Grondines le 25 août 

1974 a I age de 51 an» e»t 
deeede accidentellement 
monsieur Jean-Charles 
Guilbault. époux de dame 
Georgette Tessier II de 
meurait a Grondines. Cte 
Portneuf Les funérailles 
auront lieu jeudi le29aoùt a 
3h00 Depart de la residen­
ce funéraire

Guy Denis Ltee 
455. rue Principale 

Grondines
a 2h45 pour I Eglise de 
Grondines el de la au cime­
tière paroissial. Il laisse 
dans le deuil outre son 
épouse. ».i fille Gisèle (Mme 
Jean-Mare Rivard), son pe 
tit-fils Christian, ses beaux 
parents, ainsi que ses frères 
et soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs, oncles et tan 
tes. neveux et nièces.

678885

LACHANCE (Marie Simard) 
— A Quebec, le 25 août 1974 
a làge de 73 ans, est 
decedée Dame Marie Si­
mard, epou»e de feu Mon 
sieur Louis Lachance. Elle 
demeurait au Pavillon St- 
C'harles de Limoilou Les 
funérailles auront lieu met 
credi. le 28 août 1974. à 2h 
Dejiart de la résidence fu- 
néfaire

Cloutier Ltee 
990. lere Avenue 

Québec
a lh45 pour I eglise St 
Charles de Limoilou et de la 
au cimetiere St-Charles 
Fille laisse dans le deuil ses 
enfants et sa belle-fille. 
Mme Roger Simoneau (Cé­
cile). M et Mme Gérard 
Lachance (Colette Julien), 
M André Lachance; ses 
frères, ses soeurs, ses 
beaux frere» et ses helles- 
soeurs M et Mme JohnSi- 
mard de Ctira N Y.. M et 
Mme Gérard Lemieux M et 
Mme Arthur Simard. M et 
Mme Ludger Simard. M 
Paul-Emile Simard. M. et 
Mme Roger Bourbonnais, 
M François Simard. Mme 
Georges Garneau. Mlle Ga- 
brielle Lachance. M. et Mme 
Paul-Henri Tessier, ainsi 
que plusieurs petits- 
enfants. arrière - petits - 
enfants, neveux et niece»

878824

LAFREMERE (Gérard) — A 
I hopital LFInfant-,Jésus. le 
24 août 1974. à 1 age de 64 
ans. est déeede M. Gerard 
Lafreniere. époux en 1ères 
noces de feu Loréana Roger 
et en secondes noces de 
Jeanne Houde. Il demeurait 
au 2145. St-Georges, Giffard 
Les funérailles auront lieu 
mercredi a lOh Depart de la 
residence funéraire 

Wilbrod Robert Inc 
3221. Ave Royale 

Giffard
a 9h45 pour 1 eglise de 
Giffard et de la au cimetière 
paroissial. H laisse dans le 
deuil outre son épouse. »es 
enfants: Marie-Paule (Mme 
Roger Doroy). Jacqueline 
(Mme Claude Turcotte), An­
dre (Colette Bélanger). Ré 
jean (Jocelyne Rodrigue): 
sa soeur: Marie Ange (Mme 
Alphonse Lafreniere); ses 
frères: Paul-Aimé (Giiberte 
Levesque). Maurice (Edith 
Métayer). Raymond (Yvon­
ne Bédardi, ainsi que ses 
petits-enfants, beaux-freres 
et belles-soeurs, neveux et 
nieces Salon ferme de 5 a 
7h 676828

LEDUC (J.-Alphonse) — A 
I Hôtel-Dieu de Quebec, le 
20 août 1974. à 1 âge de H1 
ans est décédé M. J- 
Alphonse Leduc, retraite de 
Bell Canada

y ,,VC >4

Le service funèbre sera 
chante samedi le 31 août 
1974 en I église Ste-Anne 
de la Perade a 2h p m II 
laisse dans le deuil son fils. 
»e» fille» Alcide Madelei 
ne Ange Marie

<768111

• mviott

neau employe Detense Na 
tionale. epoux de Dame 
Bernadette Grenier II de 
nieurail au 505 de la Salle 
Le» tuneraille» auront lieu 
jeudi, le 29 août, a lOh 
Depart de» salons de la Cte 

Hubert Moisan 
233 est. rue SI Joseph 

a 9h45 pour I eglise de 
SI-Roc h et de la au cimetie 
re St-Charles II lai»»e dans 
le deuil outre »onepouse,sa 
fille Madeleine. »e» frere» 
beaux-freres et helles- 
soeurs M et Mme Napoleon 
Letourneau. M Raymond 
Letourneau. M Lionel Gre 
ruer M et Mme Irenee 
Grenier M et Mme Grégoi­
re Grenier. M et Mme 
Lucien Grenier. M Gilles 
Grenier. M Jean-Paul Gre 
nier. M et Mme Louis Nolel. 
Al et Mme Florian Martel. 
M el Mme Gerard Gariepy 
M et Mme Syllas Grenier. 
Mlle Cécile Grenier. ain»i 
que plusieurs neveux et 
niece» cousins et cousines 
\ B Salon ferme entre 5et 7 
heures.

LEVESQUE (Léon/ — Au Lac 
Jaune. Notre Dame-des- 
Laurentides. le 25août 1974 
a 1 age de 69 ans. est décédé 
subitement M Leon Leves­
que. entrepreneur-
plombier retraite, epoux de 
dame Marguerite Trudel H 
demeurait au 327 rue des 
Sable» Le» funérailles au 
ront lieu jeudi le 29 août a 
lOh

«Nas*

LETOURNEAU (Charles 
Auguste) — A Québec, le 26 
amil 1974 a I age de 53 ans. 
est deeede Monsieur 
Charles Auguste Létour-

Depart du foyer funé­
raire
J Bouchard & Fils Ltee.

320. 5ème Rue. 
a 9h40 pour l'église St- 
Charles de Limoilou et de la 
au cimetiere St-Charles II 
laisse dans le deuil outre 
son épouse, ses fils, sa tille, 
se - belles-filles: M et Mme 
Robert Levesque (Margot). 
Mme Roger Levesque. (Gi­
nette). M et Mme Jean- 
ClaudeLeyesque (Ghislai­
ne). M et Mme Yvon Léves­
que (Lise). Mlle Denise Le­
vesque. M et Mme André 
Levesque (Ghislaine), Mme 
Jacques Lévesque. Denis 
Levesque, sa soeur, beaux- 
freres. belles-soeurs M et 
Mme Eva Momeau. Mme 
Alma Levesque. Mme Lu­
cien Levesque. M. et Mme 
Adjutor Trudei, M. et Mme 
Lucien Trudel. M et Mme 
Maurice Trudel. M. et Mme 
Gerard Trudel. M. et Mme 
Roland Bélanger. Mme 
Jeanne-d Arc Deschamps: 
plusieurs petits-enfants, ne­
veux. nieces. Salon ouvert 
de 2 à 5 et de 7 à 10 heures.

8~7<82

MAIN VILLE (Gaston) — Au 
I.ar St Joseph, le 23 août 
1974. a I âge de 15 ans. est 
décédé accidentellement 
Monsieur Gaston Mainville. 
fils de M et Mme Thomas 
Mainville (Yvonne Goulet)
Il demeurait au 830 est. 
Colombiere. I^s funérailles 
auront lieu mercredi, le 28 
août, a llh Départ de la 
résidence funéraire 

Cloutier Ltee 
64.50. boul Henri-Bourassa 

Charlesbourg
a 10h4.5 pour 1 eglise St- 
Albert-le-Grand et de là au 
cimetière Charlesbourg II 
laisse dans le deuil ses 
frères et soeurs: France. 
Robert. I-ouise. Lucie, 
F rançois. Thomas et Yvon, 
ainsi que plusieurs oncles 
el tantes Le salon sera 
ferme entre 5h et 7h

raios

PELLETIER (Rose Anna La­
joie) — A Quebec le 14 août 
1974. a I age de 90 ans. e»t 
décédée dame Rose-Anna 
Lajoie, épouse de feu Ulys­
se Pelletier Elle demeurait 
au Foyer Notre-Dame des 
Anges, boul, Henri Bouras- 
sa lai» funérailles auront 
lieu mardi. 27 août a 2h30 
Depart du unérarium 

Lépine Ltee
2815. des Quatre-Bourgeois 

a 12h pour I Eglise St 
Paseal de Kamouraska et de 
la au cimetiere paroissial 
Elle laisse dans le deuil ses 
enfants, gendres et helles- 
fille»' M Paul Pelletier. M 
et Mme Henri Pelletier 
(Anne Marie Mathieu). M el 
Mme Maurice Pelletier 
(Marguerite Gagnon). M et 
Mme Paul Claveau (Simon 
:e Pelletier). M el Mme 
Albin Noël (Fernande Pel 
letier), M. et Mme Clément 
Pelletier (Thérèse Bolduci. 
Al et Mme Gérard Godbout 
(Suzanne Pelletier), M et 
Mme Jacques Pelletier 
(Pierrette St Arnaud), sa 
soeur Mme Cyrille Vaillan 
court et plusieurs petits- 
enfant- Heure» de visites 
2h a 5h et 7h a lOh

__ ________________ 1

PELCHAT (Marte Turmamei 
A I hôpital de Lévis, le 26 

août 1974. à l àge de 71 ans. 
est decedée dame Marie 
Turmaine. epouse d Arthur 
Pelchat, notaire Elle de 
mourait a Sainte Marie de 
Reauce l,es funérailles au 
ronf lieu jeudi le 29 août a 
3h Depart de la residence 
funéraire

Edgar Mercier & Fils Inc 
240. rue Notre-Dame 
Sainte-Marie Beauce 

a 2h45 pour I eglise de 
Sainte Marie de Heauce et 
de la au cimetiere paroi» 
sial. Elle laisse dans le 
deuil, outre son epoux, ses 
enfant» son gendre et ses 
helle»-fille- M et Mme 
Jean Peleliat (Denise Caret 
tet notaire. M el Mme Paul 
Pelchat (Jacqueline Beau 
mont), tng forestier M et 
Mme Henri Pelchat (Muriel 
te Marcoux). M et Mme lack 
Groomhridgc (Aline); Mes­
demoiselles Marthe et Gcr 
ry Pelchat; ses frère» et 
»oeur». beaux-frere» et bel 
les-soeurs: M Henri Tur 
marne. M et Mme Leonard 
Clement (Yvonne Turmui 
nei. Mademoiselle Agnes 
liirmaine. Mmes Harvey et 
Wilfrid Turmaine ainsi que 
plusieurs petits-enfants, ne 
veux e! nieee» Le foyer 
funéraire sera ouvert de 1 h 
5h. 7h - lOh p m

6706.16

RHEAUME (Louis Philippe) 
A Quebec, le 23 août 1974 

a Page de 44 ans, est deeede 
Loui»-Ph il ip|>e Rheaume 
epoux de Ghislaine Lacom 
be 11 demeurait au 56. de» 
Epinettes Rouges. laïc St- 
Charles Les funérailles au 
ront lieu mardi a 2h Depart 
de la residence funéraire 

F'alardeau Inc 
30, rue St Joseph 

à lh45 pour L Eglise de 
Loretteviile et de la au 
cimetière paroissial li lais­
se dans le deuil outre son 
epouse ses enfants: Roger 
et France: ses frères, 
soeurs, beaux-freres et bel­
les-soeurs: Simone (Mme 
Paul Johin). Therese (Mme 
Philippe Auclair). Georges 
(Julienne Beaulieu). M Wil­
lie Jobin, Mme Rosario 
Rheaume. ses beaux- 
parents. M Mme Ulric La 
combe 878827

ROBIN (FImelda Godin)— Au 
Foyer D Youville, le 25 août 
1974. a I âge de 93 ans et 7 
mois, est decedee Mme 
Kmelda Godin, epouse de 
feu FImile Robin Les funé­
railles auront lieu mercre­
di a 3h Depart du salon 
funéraire

Laurent Normand 
115. rue St-Louis 

Montmagny
a 2h45 pour 1 eglise de 
St Mathieu et de la au 
cimetiere paroissial. Elle 
laisse dans le deuil ses 
enfants: Albina (Mme Jean- 
Marie l.aconibe). Léopold 
Robin (Diana Robimet plu 
sieur» petits enfant»
  8-6828

TRUDEI, (Mme Louis) — A 
Quebec le 26 août 1974, à 
Page de 78 ans est déeedee 
madame Madeleine Huot, 
epouse de feu M Louis 
Trudel. Elle demeurait au 
370. rue Fraser Les funé 
railles auront lieu jeudi le 
29 août a lOh Depart du 
Funérarium Lepine Ltee 

300. Ch Ste Foy 
a 9h45 pour I Eglise St- 
Dommique et de la au 
cimetière Belmon! Elle 
laisse dans le deuil sa fille 
unique. Mlle Suzanne Tru­
del. son beau-frère et ses 
belles-soeurs. M et Mme Jos 
Trudel. Mme Joséphine 
Trudel-Auclair. Mme Ga­
briel Trudel-C'aron. son 
cousin, son Eminence le 
Cardinal Maurice Roy.

«708,16

725 SERVICES
ANNIVERSAIRES

COTE (Gérard) MARDI le 27 
août à 7 heures et trente 
p.m. en Péglise St-Mathieu 
Apôtres Ste-Foy. sera chan­
te urne messe anniversaire 
pour M. Gérard Côté époux 
de dame Céline Rochette 
Parents et amis sont priés 
d’y assister sans autre invi- 
tatiom 671684

FOURNIER LOUIS
PHILIPPE: Samedi le 31 
août 1974. à 3 heures pi.m . 
en P Eglise de Price, sera 
chanté le serive service 
anniversaire de Monsieur 
Louis-Philippe Fournier, 
epoux de feu dame Berfhe- 
Eugénie Bouillon. Parents 
ef amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation

877584

790 MONUMENTS
FUNERAIRES

VILLENEUVE A FRERE
MAM"FACTURIER momimen»* depuis

’WC meilleur prtk <»n vtile ^rono/vi 
coiMulf«« non* avant ri ichrter 

qualité garanti? îCrjff St Valher 
ou?*! »274MM

_______ __________________ 66»T 96

THERIAULT & FILS
710 l*r* Avenu* Qu'l* 52* iSêl

Oàces at Avis Oivars

Pour foire paraître un avis ou 
une annonce, «'il voue ploit 
communiquer avec le Service 
des Annonces Classées les 
ovi» de décés sont reçus 
jusqu a 10R.45 pour publica­
tion le même jour

529-9231
le tarif des avis est de. 10 du 
mot (minitnten $5.00). Photo 
$15 00 en plus (minimum 
$?0 00) le torif pour les 
annonces sera fourni sur 
de monde.

L URSS a lancé 
un Soyouz habité

MOSCOU (AFP) — 
L URSS a procédé hier a 
221)58 heure de Moscou 
<19h58 GMT/ au lancement 
de Soyouz là . a bord du 
quel »e trouvent deux cos­
monaute». annonce ce ma 
tin I agence Ta.»».

Le vaisseau Soyouz-15 
a pour mission, precise 
Pagenee. de poursuivre les 
experiences scientifiques 
dans I espace coniiiièiiéeès 
le 3 juillet dernier par le vol 
de Soyouz-14 et de la 
'tation orbitale Saliout- 
3
l’ne liaison radio et tele- 

\ l'uelle est maintenue avec 
I equipage du vaisseau, qui 
e»t en parfaite santé et a 
commencé son travail, indi 
que en conclusion I agence 

Soyouz-15 doit aller re­
joindre sur son orbite cir- 
cumterrestre la station or­
bitale Saliout-3 qui s y 
trouve depuis le 25 juin.

On peut en effet penser 
que les Soviétiques vont a 
moins d ennuis techniques 
survenant en vol. aller reoc 
euper leur Saliout 3 
abandonnée, mats fonction­
nant en regime automati­
que. depuis que "Soyouz- 
14 s en est détaché apres 
que Havel Popovitch et You 
ri Artioukhme y eurent 
passe quinze jours entre le 3 
el le 19 juillet

La jiresence de Saliout- 
3 est une motivation suffi 
santé pour un vol de ce 
genre et d ailleurs, en juin, 
le general Georges Berego­
voy. directeur du centre 
d entrainement des cosmo­
nautes a la Cite des étoi 
les près de Moscou, avait 
indique que quatre équipa 
ges de deux cosmonautes 
chacun s entraînaient pour 
des missions Soyouz- 
Saliout Le vol de

■Soyouz serait le second a 
en mettre un en oeuvre

22eme vol spatial sovieti 
que depuis que Youri Gaga 
rme tut le premier homme a 
voler dans I espace a bord 
de son Vostoki", le 12 avril 
1961. Soyouz-15 " est le 
quatrième depuis la trage 
die du 29 juin 1971. qui avait 
coûté la vie aux trois occu­
pants de Soyouz I” apres 
qu ils furent restes près de 
-’4 iours a bord de Sa 
liout’ . établissant un re­
cord de séjour dans l'espa­
ce. record 1res largement 
battu depuis par les Amért 
cain» avec leurs trois equi­
pages de Skylab

Grand-pere

Le premier grand pere de 
1 espace est soviétique, il a 
quarante-huit ans, s appel 
le Lev Demin el se trouve a 
bord du vaisseau Soyouz-15

Ford convoque son
sommet économique 
pour septembre

WASHINGTON (d après 
AFP) — Le sommet econo­
mique américain convoqué 
par le président Ford pour 
combattre I inflation se reu­
nira à Washington les 27 Pt 
28 septembre, a annonce 
hier le porte-parole de la 
Maison Blanche. M. Jerald 
Terhorst M Ford présidera 
personnellement cette reu 
mon au cours de laquelle 
les représentants des diffé­
rents secteurs de l écono- 
mie américaine seront ap­
pelés a faire desrecomman 
dations concernant les me­
sures les plus efficaces pour 
combattre ! inflation qui 
atteint actuellement le taux 
de un pour cent par mois 
aux Etats-Unis.

En convoquant ce som 
met. le président Ford veut 
que l ensemble du peuple 
américain voie que ses inte­
rets ont été représentés et 
pris en consideration dans 
les mesures que décidera le 
président Ford I^s séances 
de cette reunion seront 
te!evi»ees en direct à tra­
vers 1 Amérique

L'ordre du jour de la 
conference au sommet à 
laquelle participeront des 
représentants des grandes 
et moyennes entreprises 
aussi bien que des petits 
commerçants, des consom­
mateurs. de la finance et du 
gouvernement, contiendra 
cinq points principaux

1— Examiner la situation 
économique actuelle des

Etats-Unis;

2— Définir les causes de 
l'inflation,

3— Arriver à un accord 
sur une politique fonda­
mentale pour combattre 
Tinflation;

4— Examiner des me­
sures nouvelles et réalistes 
pour lutter efficacement 
contre I inflation;

5— Définir les secteurs 
les plus touches qui exigent 
des mesures immédiates.

Le porte-parole de la 
Maison Blanche a souligné 
qu'il ne fallait pas s atten 
dre à ce que le président 
Ford accomplisse un mira 
cle . mais qu i! était décide 
à agir vite sur les mesures 
recommandées par cette 
conference

Démenti de Ford

Par ailleurs, le president 
a démenti, hier, des infor­
mations parues dans la 
presse américaine selon 
lesquelles le secrétaire à la 
Défense. M James Schlesin- 
ger. et les chefs d état- 
major avaient pris des me­
sures spéciales pour s’assu­
rer que des unités militai­
res fidèles à M Nixon ne

[horaire de télévision j
CKRT (Canal 7) Riv.-du-loup CJBR (Canal 3) Rimouski

MARDI
27 AOUT

6 00 Chez Pauline
5 ?0 Teléjouma! national e 
b ;Bt Actualités c
6 46 Nouvelles du sport c 
Il 51 Actualité» c
T 00 Les Pierrafeu c
7.30 La p tite semaine c 
8.00 En rappel Aznavour c
8 00 Orsen Welle» présente c
9 31 Tout le monde c

10,30 Télejournai nat int & 
prov. c

10.50 Nouvelles du sport A me 
téo c

11 00 Cinéma canadien Detour
c

MF.RI RFDI
10 10 O Canada
10.15 Fin mouvement c
10.30 La souris verte 
10.45 Univers de Sylvie c
11 00 Personnalité feminine c 
11,10 I.es Grands-Meres c
12 00 Woobinda c
12 31) Pour vous me»dames e 
MM Oh la la c
1.31 Téléjournal c
I 30 Réseau Soleil c
2.31 Cinéma Trésor des 7 col­

lines c
4 00 Allô grenouille c
4.30 II était une fois c
5 00 Les Atomistes c

CHAU (Conol S) Cortoton
MVRCRFPI

28 AGIT

10 00 Ouverture 
10 15 Fn mouvement 
10 30 La souris verte
10 45 Univers de Sylvie
11 00 Personnalité féminine
11 .30 Ues grands meres
12 00 Woobinda
12.30 Un enfant parmi tant 

d autres 
1 ou Oh la la
1.31 Telejoumal
1 .10 Reseau Soleil
2.31 Cinéma Trésor des sept 

collines
4 00 Allô Grenouille
4 30 II était une fois
5 00 Les Atomistes
6 IM Notre monde — Nouvelles

du sport — Diocèse De ci, 
de ça

< 30 Maritimes aujourd hui — 
Nouvelles de I est du 
Québec — Magazine 
CHAU

7 OO Jeunesse
8 (M Baseball Atlanta a Mont­

réal
10 30 Téléjournal national

10 50 N du *pori
11 00 .la//
Il 30 Cinema Arène» joyeuse»

MARDI 
27 AOIT

5 00 Salut l ete c
6 .10 Nouvelles c
7 00 Izes Pierrafeu c
7 30 La p tite semaine c
* fin Marcus Welby c
9 00 Orson Welle* présente c
9 Tout le monde c

10.30 Téléjournal c
Il 00 Cinema canadien détour 

c
1 00 Fermeture

MFRCRF.DI

10 15 En mouvement c
10 :u) Sou f ‘s verte
10.45 Univers de Sylvie e
11 00 Personnalité féminine c
11 30 Pour vous mesdames c 
12.00 Dessins animes c
12.1S Nouvelles c
12.30 Un enfant parmi tant 

d autres c
I 00 Oh' la la c 
i .iO Telejoumal c
1 35 Reseau Soleil c
2 :J0 Cinéma Trésor des sept

colline»
» 00 Aile grenouille c
4 Ml II était une fois c
5 00 I.es Atomistes c

CBGAT (Conol 9) Maton*

MARDI
27 AOIT

6 00 Chez Pauline
* 10 Le» manchette» (Le 24)
7 00 Génies en herbe
7 30 I j petite semaine
8 00 Fin rappel Charles

Aznavour
9 00 Orson Welles présente
9 .31 Tout le monde 

10 .30 Téléjournal
10 30 Sport et méteo 
1100 Cinéma canadien De 

tour"

MERCREDI

10 IS En mouvement 
10 30 U souris verte
10 45 Univers de Sylvie
11 00 Personnalité féminine
11 30 l,es grands mères
12 00 Woobinda
12 30 Un enfant parmi tant 

d autres 
I 00 Oh' la la'
I 31 Téléjournal
1 36 Réseau soleil
2 31 Cinéma Trésor des sept

collines
4 on Allô grenouille
4 30 II était une fois
5 00 Les atomistei

tenteraient pas un coup de 
force pour empêcher le 
Congres de le destituer

Je me suis entretenu 
aujourd hut avec le secre­
taire à la Défense, a dit M. 
Ford Nous avons discuté de 
cette question et il m a 
assuré qu'aucune mesure 
de ce genre n avait été 
prise. ”

Selon les informations 
publiées pendant le weed 
end. les chefs d etat-major 
auraient exercé une sur­
veillance particulière sur 
les clubs et mess d officiers, 
notamment ceux de l avia 
tion. afin d etudier leurs 
reactions pendant la proce 
dure de destitution

L'exercice de 

mobilisation 

israélien est 

enfin terminé
TEL-AVIV (Reuter) B 

Israël a mis fin, hier, à son 
exercice de mobilisation 
générale le plus important 
jamais effectué en temps de 
paix, et les réservistes ont 
été renvoyés dans leurs 
foyers.

Dans les . milieux mili­
taires. on estime que l'exer­
cice—commencé dimanche 
à midi — se solde par un 
suecès Moins d une heure 
après Tordre de mobilisa­
tion. les premiers réservis­
tes rejoignaient leurs quar­
tiers pour en être libérés 
quelques heures plus tard.

Le ministre de la Defense. 
M. Shimon Peres, a visite 
plusieurs centres de mobili­
sation. et avait, dès diman­
che soir, indiqué sa satisfac­
tion devant le deroulement 
de Texereice.

l-es réservistes ont appris 
leur mobilisation par une 
sérié de messages codés sur 
les antennes des radios Des 
avions ont egalement de- 
verse des messages un peu 
partout dans le pays

Cet exercice avait pouc 
but de mettre à l'épreuve le 
système de mobilisation, 
modifie depuis la guerre 
d octobre à la suite de 
critiques

Les représentants des Na- 
tions-untes et les diploma­
tes avaient été informés de 
Texereice afin d’éviter tou­
te méprise

Aviatrice 
privée d'un
emploi

OTTAWA (PC) — Loma 
deBliquy a 28 ans dèxpe 
nenee dans le pilotage d a 
vtons et elle soutient que, 
parce qu elle est femme, on 
Ta empêchée d'ivoir un 
emploi de pilote à Airtran- 
sit, qui est une filiale d'Air 
Canada et qui exploite un 
service quotidiei* Je vol» à 
décollage et atterrissage 
courts entre Montrt-al et 
Ottawa. Elle ajoute qu elle 
connaît bien ces vols pour 
avoir piloté un Beaver 
ADAC de la société de 
Havtlland dans la partie 
supérieure de l’Arctique 
ADAC est le sigle qui dési­
gné le« av ions • décollage et 
atterrissage courts


